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Introduction 
Welcome to the 11th edition of Tumivut. The special 

section of this issue is about Quaqtaq. 
The number of personal history in this special section 

is unfortunately more sparse than usual. On the other 
hand, there is more content in the Avataq news section 
just because more things of interest have been happening. 

The final article is this issue is an excerpt from the late 
Pita Qasalluaq, of Inukjuak. His writing follow in the place 
held in past issues by Taamusi Qumaq's autobiography, the 
last installment of which appeared in Tumivut #10. 

Introduction 
Bienvenue à cette onzième parution de Tumivut. 

Notre cahier spécial traite du village de Quaqtaq. 
Il n'y a malheureusement que peu de récits biogra­

phiques, mais les Nouvelles d'Avataq sont nombreuses car 
bien des choses sont arrivées. 

Nous publions un court article de feu Pita Kasudluak, 
d'Inukjuak. Il remplace l 'autobiographie de Taamusi 
Qumaq, dont la dernière partie a paru dans Tumivut 10. 

T u m i v u t 1 1 
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Message from the 
President 

Since the last Nunavik Elders' conference, which was 
held in Aupaluk in September 1998,1 have been elected to 
carry out the responsibilities of President of Avataq. 

Thus far, the four members of Avataq's board of direc­
tors and myself have met with the institute's department 
heads several times, either through teleconferencing or in 
person, to strategize Avataq's present and future financial 
situation. As a non-profit organization, Avataq has since 
1981 received most of its financing in the form of grants 
from the federal and provincial governments, as well as 
from Air Inuit, First Air and Makivik Corporation. A trust 
fund transferred from Makivik, in 1992, is as of today very 

Le mot du président 
Depuis la dernière conférence des aînés du Nunavik, 

qui a eu lieu en septembre 1998 à Aupaluk, je m'acquitte 
des responsabilités de la présidence de l'Institut culturel 
Avataq. 

Depuis lors, j 'ai participé avec les membres du conseil 
d'administration, de même que les chefs de département 
de l'Institut, à plusieurs réunions et téléconférences afin 
d'établir une stratégie financière pour l'exercice en cours 
et pour les années futures. En tant qu'organisme sans but 
lucratif, l'Institut culturel Avataq a maintenu ses activités, 
depuis 1981, grâce surtout aux contributions financières 
des deux ordres de gouvernement, mais aussi avec la parti­
cipation d'Air Inuit, de First Air et de la Société Makivik. 
Depuis 1992, l'Institut remplit son mandat et fournit des 
services culturels adéquats au Nunavik par l'entremise du 
fonds fiduciaire qui lui a été transféré de Makivik, mais cette 
ressource est, aujourd'hui, à peu près épuisée. 
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close to zero; Avataq relied on this fund to fulfill its man­
dates and deliver adequate cultural services to Nunavik. 

One of the first strategies was to meet all major Nunavik 
organizations and Government agencies and present 
Avataq's activities. As of today, we have met with Makivik 
Corporation, Kativik Regional Government and the Min­
istry of Culture and Communications with the following 
results: 

M a k i v i k C o r p o r a t i o n 
Avataq received its annual financial contribution from 

Makivik of $200,000. through Air Inuit Ltd. 
Makivik will make another $ 7 5 , 0 0 0 . available for 

Nunavik communities to set up a mechanism to carry out 
local cultural activities. Plus Makivik indicated that they 
will increase Avataq's core funding by $25,000. 

It is also worth mentioning that during Makivik ex­
ecutive field trips, Avataq's Vice-President, Isaaki Padlayat 
had the fortunate opportunity to tag along and compile a 
list of community cultural needs. 

K a t i v i k R e g i o n a l G o v e r n m e n t ( K R G ) 
During the KRG's councilors meeting in Kuujjuaq, I 

was given the opportunity to present Avataq files. Since a 
majority of these councilors are community representatives, 
it was pertinent to inform them of the importance of cul­
tural awareness in each of their communities. They were 
all supportive of Avataq's plan to commercialize its activi­
ties given the fact that government funds are diminishing 
yearly. KRG also stated that they will inform and consult 
with Avataq more frequently, since many of their depart­
ments affect the overall Nunavik culture. 

L'une des premières stratégies retenues a été de ren­
contrer toutes les grandes organisations du Nunavik et 
organismes gouvernementaux pour leur présenter nos 
activités. À ce jour, nous avons donc rencontré les repré­
sentants de la Société Makivik, de l'Administration régionale 
Kativik, et du ministère de la Culture et des Communica­
tions. Voici ce qu'il en est résulté. 

S o c i é t é M a k i v i k 
L'Institut a reçu, par le biais de Makivik, la contribu­

tion financière annuelle de 200 000 $ consentie par Air Inuit 
Ltée. 

Makivik mettra à la disposition des collectivités du 
Nunavik une somme supplémentaire de 75 0 0 0 $ afin 
d'établir un mécanisme permettant d'y réaliser localement 
des activités culturelles. En outre, la Société a indiqué 
qu'elle allait augmenter de 25 000 $ le financement de base 
de l'Institut. 

Notons aussi que le vice-président de l'Institut, Isaaki 
Padlayat, a eu la chance d'accompagner les dirigeants de 
Makivik dans leur tournée annuelle des collectivités, ce qui 
lui a permis de dresser la liste des besoins en matière 
culturelle. 

A d m i n i s t r a t i o n r é g i o n a l e K a t i v i k ( A R K ) 
Lors de l'assemblée des conseillers de l'ARK à Kuujjuaq, 

j'ai eu l'occasion de présenter les dossiers d'Avataq. Comme 
la plupart de ces conseillers représentent les communautés, 
il convenait de les sensibiliser à l'importance des dossiers 
culturels pour chacune d'entre elles. L'ARK a appuyé le plan 
visant la commercialisation des activités de l'Institut, vu la 
compression annuelle des budgets consentis par les gou­
vernements. Les représentants de l'ARK ont aussi résolu 
d'informer l'Institut et de le consulter plus fréquemment, 
car nombre de leurs services touchent à la culture du 
Nunavik dans son ensemble. 
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M i n i s t r y o f C u l t u r e a n d C o m m u n i c a t i o n s 
In June 1998, representatives of Avataq's board of di­

rectors, Taqramiut Nipingat Inc. and the Kativik Regional 
Development Council met with then Minister of Culture 
and Communications Madame Louise Beaudoin to discuss 
the present status of culture and communicat ions in 
Nunavik. 

The following subjects were discussed: 
• Core-funding 
• Relocation of Avataq to Nunavik 
• Inuttitut Language Program 
• Saputik Museum in Puvirnituq 
• Nunatop Project 

Since Madame Beaudoin's visit, Monik Duhaime, re­
gional director of the Ministry, visited Avataq's Montreal 
offices to start the discussions on our next 3-year agree­
ment regarding core-funding. Duhaime indicated that since 

there will be no increase in core-funding, Avataq should 
start looking at possibly becoming self-reliant. 

At present, we are making additional preparations to 
meet with Kativik School Board, Nunavik Regional Board 
of Health and Social Services, and Heritage Canada. Educa­
tion, social issues, and national support are among the 
topics we plan to discuss. 

In conclusion, after having met with the majority of 
organizations and agencies, I am confident that Avataq's 
present financial difficulty will soon be history. Timing is 
everything. 

M i n i s t è r e d e la C u l t u r e e t d e s C o m m u n i c a t i o n s 
En juin 1998, le conseil d'administration de l'Insti­

tut, et les représentants de Taqramiut Nipingat Inc. et du 
Conseil régional de développement Kativik ont rencontré 
l'ancienne ministre de la Culture et des communications, 
madame Louise Beaudoin, pour discuter de l'état actuel 
de la culture et des communications au Nunavik. 

Nous avons notamment examiné les points suivants : 
• le financement de base ; 
• le relogement des bureaux d'Avataq au Nunavik ; 
• le programme sur la langue inuttitut ; 
• le musée Saputik de Puvirnituq ; 
• le projet Nunatop. 

Depuis cette rencontre, Monik Duhaime, la directrice 
régionale du ministère, a visité nos bureaux de Montréal, 
et nous avons entrepris les pourparlers au sujet du finance­
ment de base pour le prochain plan triennal. Mme Duhaime 
nous a conseillé de commencer à chercher des moyens 

d'auto-financement, car il n'y aura aucune augmentation 
du financement de base. 

Nous faisons maintenant les préparatifs en vue de ren­
contrer les représentants de la Commission scolaire Kativik, 
du Conseil régional de la santé et des services sociaux du 
Nunavik, ainsi que de Patrimoine Canada. Nous prévoyons 
discuter, entre autres, des dossiers relatifs à l'éducation, au 
questions sociales et au soutien national. 

Pour conclure, ayant maintenant rencontré la majo­
rité des organismes pertinents, j 'ai confiance que nous 
pourrons bientôt régler les difficultés financières d'Avataq. 
Tout est affaire d'opportunité. 
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Special Issue: Quaqtaq 

Cahier Spécial : Quaqtaq 

' d < T C r . Q u a q t a q , 1 9 5 0 s 
r V <jj< <MrVb < > c l O " ' d ^ c - C * ' o - c L o - . 
Susie A lupa w a r m i n g her hands in f ront of a qu l l iq . 
Susie A lupa se réchauf fe les mains d e v a n t son qul l iq . 
C O L L E C T I O N - Father Rober t Lechat , o . m . i . , Photo: Bernard Saladin d ' A n g l u r e ( I N D PL 0 4 9 ) 
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N H ' C r , Q u a q t a q , 1 9 6 6 
A ^ A 1 ^ C " P < A > < D A S L i ' j C c T . 
Elijah Tarqiapik's ten t , at lllutalik. 

X La tente d'Elijah Tarqiapik à lllutalik. 
C O L L E C T I O N : Louis-Jacques Dorais, Photo: Louis-|acques Dorais ( I N D LJD 1 0 6 ) 

Main Events in the 
Quaqtaq Area 
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1500 - 900/800 B.C.: People belonging to the Pre-Dorset 
culture were in the area, according to evidence found at 
Qirtaaluk and in the vicinity of Quaqtaq. 

900 - 800 B.C.: Evidence found in the vicinity of Quaqtaq 
shows people belonging to the Groswater culture were here. 
These people are called Pujait in Inuttitut for the notable 
residue of oil on their tools. (Pujaa is residual oil in a dry 
state.) 

900/800 B.C. - 1500 A.D.: Evidence of the Dorset culture 
has been identified at Qirtaaluk, in the vicinity of Quaqtaq, 
and at Kangirsualuk. 

1400 - 1500 A.D.: People of the Thule culture were here, 
according to evidence found in the vicinity of Quaqtaq. 
These were the first people to encounter Qallunaat. 

1927: Indépendant trader Herbert Hall (Isumaataluk) opens 
a post at Iggiajaaq. 

Principaux événements 
dans la région 

1500 - 900/800 A.A. : Des membres de la culture du Pré-
Dorset ont séjourné dans la région selon les vestiges trouvés 
à Qirtaaluk et dans les environs de Quaqtaq. 

900 - 800 A.A. : Des vestiges trouvés dans les environs de 
Quaqtaq montrent que des membres de la culture Groswater 
y ont séjourné. En Inuttitut, on appelle ces gens les Pajait, 
en raison des résidus d'huile trouvés sur leurs outils (Pujaa 
désigne un résidu d'huile séchée). 

900/800 B.C. - 1500 A.D. : Des vestiges de la culture du 
Dorset ont été identifiés à Qirtaaluk, dans les environs de 
Quaqtaq, ainsi qu'à Kangirsualuk. 

1400 - 1500 A.D. : Des membres de la culture de Thulé ont 
séjourné dans la région, d'après les vestiges trouvés dans 
les environs de Quaqtaq. Ce furent les premiers à entrer en 
contact avec des Qallunaat. 

1927 : Le marchand indépendant Herbert Hall (Isumaataluk) 
ouvre un poste de traite à Iggiajaaq. 
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1928: Installation of a meteorological station (Ministry of 
Transport - Canada) at Nuvuk (Cape Hopes Advance). The 
station is open all year long. 

1929: All Tuvaalummiut have become Anglicans. 

1931 - 32: Brief opening of Révillon Frères trading post at 
Iggiajaaq. Jean Berthé (Ijautialuuk) is the manager. 

1936 - HBC takes over the Révillon Frères post at Iggiajaaq. 
They use it as an outpost. 

1 9 3 8 : J e a n B e r t h é c o m e s back to Iggia jaaq as an 
indépendant trader: He stays just one summer but his ar­
rival leads to the migrat ion of m a n y families from 
Kangirsujuak to Tuvaaluk (Diana Bay). The family heads 
are Inuluk, Noah Masik, Nuwukat, Miqquluk, and Tirtiluk. 
Herbert Hall dies this same year and his store closes down. 

t > b d < D A o - ' \ C b d < A c . r c 0 % L ^ " b s P c > d < : A _o_>b, 
-o< I/1!, _ D ^ b c , r " d j \ < L L J rvrij". 
1939: o - O V K A r - b -ArP b t c c - [James Cantley] 
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' d ^ ' C T , Q u a q t a q , 1 9 6 6 
D V < A C V * S o > t > ^ b . 
T h e Angl ican Church in construct ion. 
L'église angl icane d u r a n t sa construct ion. 
C O L L E C T I O N : Louis-|acques Dorais, Photo: Louis-|acques Dorais ( I N D L|D 0 7 8 ) 

1939: The trader James Cantley opens a Baffin Trading 
Company (BTC) post at Iggiajaaq, which is managed by an 
Inuk named Taqulik. 

1940: HBC outpost at Iggiajaaq closes. Tarqiapik and fam­
ily move from Tasiujaq to Tuvaaluk. 

1941: Nuvuk (Cape Hopes Advance) meteorologial station 
now operates only in the summer. Jaiku and family move 

1928 : Installation d'une station météorologique (minis­
tère fédéral du Transport) à Nuvuk (Cape Hopes Advance). 
La station est ouverte toute l'année. 

1929 : Tous les Tuvaalummiut sont maintenant anglicans. 

1931 - 32 : La compagnie Revillon Frères maintient briève­
ment un poste à Iggiajaaq. Jean Berthé (Ijautialuuk) en est 
le gérant. 

1936 : La CBH reprend le poste de Revillon Frères à Iggiajaaq, 
qu'elle utilise comme avant-poste. 

1938 : Jean Berthé revient s'installer à Iggiajaaq pour y faire 
la traite à titre indépendant. Il ne reste que pendant un été, 
mais son arrivée pousse plusieurs familles à migrer de 
Kangirsujuak à Tuvaaluk (Diana Bay). Les chefs de ces fa­
milles sont Inuluk, Noah Masik, Nuwukat, Miqquluk, et 
Tirtiluk. Herbert Hall meurt cette année-là, et son magasin 
est fermé. 

1939 : Le marchand James Cantley ouvre un poste de la 
Baffin Trading Company (BTC) à Iggiajaaq, lequel est géré 
par un Inuk du nom de Taqulik. 

1940 : L'avant-poste de la CBH ferme à Iggiajaaq. Tarqiapik 
et sa famille quittent Tasiujaq pour venir s'installer à 
Tuvaaluk. 

1941 : La station météorologique de Nuvuk (Cape Hopes 
Advance) n'est maintenant exploitée qu'en été. Jaiku et sa 
famille quittent la région de Kuujjuaq pour venir s'instal­
ler à Tuvaaluk. Inuluk et sa famille choisissent Quaqtaq 
pour y ériger un campement d'hiver. 

1942 : Les familles de Tarqiapik et de Jaiku commencent à 
camper à Quaqtaq en hiver. 

1945 : La BTC est de nouveau détenue par un marchand 
européen. La station météorologique de Nuvuk est toujours 
exploitée à l'année longue. 
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from the Kuujjuaq area to Tuvaaluk. Inuluk and family 
choose Quartaq as their winter camp. 

1942: Families of Tarqiapik and Jaiku begin to camp at 
Quartaq in winter. 

1945: The BTC is once again owned by a European trader. 
The Nuvuk meteorological station is opened to operate all 
year long. 

1947: Establishment of a Catholic mission at Quartaq. The 
missionary priest is Father André Steinmann o.m.i., who 
also operates a school. 

1947 - 48: The Federal Government begins family allow­
ances for families with children. 

1949: Permanent closing of the BTC store at Iggiajaaq. 

1952: Epidemic measles breaks out throughout Arctic Que­
bec killing eleven at Tuvaaluk (Diana Bay) as a result. The 

Federal Government starts to provide medical care. 

1960 - Federal Day School opens at Quaqtaq. 

1961: The last two families camping around the area move 
to Quaqtaq; they are headed by Maakusi Kilutaq and Miaji 
Masik, the widow of Taqulik. 

1962: Three families from Quaqtaq are persuaded to move 
to Killiniq (Port Burwell) by the Federal Government. 

1963: Construction and opening of a medical dispensary 
at Quaqtaq. 

1964: The Federal Government brings in prefabricated 
houses for sale to and/or for rent to Inuit. 

1966: Quebec Government opens a store in Quaqtaq and 
installs a radio-telephone. First election of a local (advi­
sory) council. 

_ D V , N u v u k , 1 9 5 0 s 

Env i ronment C a n a d a workers residence. 
La résidence des travailleurs d ' E n v i r o n n e m e n t C a n a d a . 
C O L L E C T I O N : Father Jules D i o n , o .m. i . , Photo: Father |ules D i o n , o .m. i 
( I N D D I 0 2 4 8 ) 
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1947 : Une mission catholique est établie à Quaqtaq. Le 
missionnaire est le père André Steinmann o.m.i., qui ad­
ministre aussi une école. 

1947 - 48 : Le gouvernement fédéral verse les premières 
allocations familiales. 

1949 : Le poste de la BTC à Iggiajaaq ferme définitivement 
ses portes. 

1952 : Une épidémie de rougeole dans le Québec arctique 
fait onze victimes à Tuvaaluk (Diana Bay). Le gouverne­
ment fédéral commence à fournir des soins médicaux. 

1961 : Les deux dernières familles qui campaient dans la 
région vont s'établir à Quaqtaq ; elles sont dirigées par 
Maakusi Kilutaq et Miaji Masik, la veuve de Taqulik. 

1962 : Le gouvernement fédéral persuade trois familles de 
Quaqtaq d'aller s'établir à Killiniq (Port Burwell). 
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y < r c r < L L J 6 _ c _ > n r k - i > q b c _ t > r t { > V a - . ^ o - c - 0 

b n L r ^ C r L > v r ^ c M ^ p r o T O A ^ i H ^ c H . 

1 9 6 7 : b < ? L D V d c > b d A r ^ c A c - ' a - < l 6 \ T k \ J < T C r . 
v u c c ^ o - ^ _ ) A r < i w v n b d ' c ^ < i c - < v r b , d < s c j t j , 
V b c C A c s s i o _ ^ c - > n c C D r k . b C c - b P d c D V < A U 
> b d<n_?> q b . 

1 9 7 1 : r 'c_"o-<A b j > > T > M < ] C > y i . _oC b r J c " c r < A k 

L D A ^ O Î ^ \ j < r c r , O C O V O - J s d < r c r i > j c . 

1 9 7 2 : < r o - « v i > s n \ j < r c n > ^ c _ n _ ? ^ b . A O _ D A c < r r a - ^ A c 

Q . < < C > < ? " c - < C - " d C _ r . O _ C - \ o C . 

1 9 7 4 : [ d < A b d - A L L s ' b ] c r I > A ' A s L d < K ? s > , k . 

1 9 7 5 : ^ A P < A J > P O s C D T > ^ d < A T < ! s P W J l T b 
< n < r i v A > v k < S P W C I > _ O C . 

1978: , d < , C > < .oa_c-%LC b<?LA s b A s \ j n O V b . 

1978: A c - " o - < l o - T b f l u V V b f l A b Ac -^<r< lo -c -n -o - b d c . 
A < r n b r v r i > c b D c r ^ b n r c q d < r c r A r < T o - v > c . p"c-o- , b  

- û Q _ c - > j " o . A n c t > L L c C - c - L A c A c . r c ^ d < s c J c > n q > c . 

1980: r ^ c - < " c - n _ T b cr?<T> c ^ c s n n <1LL_) bnLr -o- b 

v < r c r . 

1981 : , d < ' C > < d < O L A o f V d o - b A c > r , y i . 

1981 : H A P Ko_c-rvî> c. 

A f ? L > : DSA , J A S - ^ 

X j T > C : C A V L O - A t V A o - c s d < s C r > c A _ D Y C C , 

^ f ^ P . r . o . V V L ^ d < A T , 1984. 

1967: Provincial school opens at Quaqtaq. Inauguration of 
regular air service between Kuujjuaq and Quaqtaq. The 
Catholic mission closes. 

1971: The meteorological station at Nuvuk closes. A new 
station is put up in Quaqtaq and is operated by a local 
person. 

1972: A nurse resides permanently in Quaqtaq. More spa­
cious houses begin to be built for the local population. 

1974: The store become a cooperative. 

1975: The James Bay and Northern Quebec Agreement 
(JBNQA) is signed. 

1978: The Corperation of Northern Village (CNV) of 
Quaqtaq is created. Pentecostal congregation is established 
in Quaqtaq. Killiniq is closed and the five families living 
there come back to Quaqtaq. 

1978: Education in Northern Quebec becomes the juris­
diction of the Kativik School Board (KSB). 

1980: The mayor and municipal councillors of Quaqtaq 
are elected for the first time. 

1981: The Quaqtaq cooperative joins the Fédération des 
coopératives du Nouveau Québec (FCNQ). 

1981: The airport is constructed. 

Main source: Dorais, Louis-Jacques: Les Tuvaalummiut:  
Histoire socia le des Inui t de Q u a q t a q , Recherches 
amérindiennes au Québec, 1984. 

1963 : Construct ion et ouverture d'un dispensaire à 
Quaqtaq. 

1964 : Le gouvernement fédéral importe dans la région des 
maisons préfabriquées qu'il vend ou loue aux Inuit. 

1966 : Le gouvernement du Québec ouvre un magasin à 
Quaqtaq et y installe un radiotéléphone. 

1967 : Ouverture de l'école provinciale à Quaqtaq. Inaugu­
ration d'un service aérien régulier entre Kuujjuaq et 
Quaqtaq. Fermeture de la mission catholique. 

1971 : La station météorologique de Nuvuk est fermée. Une 
nouvelle station la remplace ; installée à Quaqtaq, elle est 
exploitée par une personne de la localité. 

1972 : Une infirmière réside en permanence à Quaqtaq. 
On commence à bâtir des maisons plus spacieuses pour la 
population. 

1974 : Le magasin devient une coopérative. 

1975 : Signature de la Convention de la Baie James et du Nord 
québécois. 

1978 : Création de la corporation de village nordique (CVN) 
de Quaqtaq. Une congrégation de pentecôtistes se forme à 
Quaqtaq. Killiniq est abandonnée ; les cinq familles qui y 
vivaient reviennent s'installer à Quaqtaq. 

1978 : L'éducation dans le Nord québécois relève désor­
mais de la Commission scolaire Kativik. 

1980 : Premières élections du maire et des conseillers mu­
nicipaux de Quaqtaq. 

1981 : La coopérative de Quaqtaq s'unit à la Fédération des 
coopératives du Nouveau Québec. 

1981 : Construction de l'aéroport. 

Source principale: Dorais, Louis-Jacques «Les Tuvaalum­
miut : Histoire sociale des Inuit de Quaqtaq», Recherches 
amérindiennes au Québec, 1984. 
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Photo Album 
Album Photo 

'd<PCr, Q u a q t a q , 1 9 5 0 s 
C O L L E C T I O N : Father |ules D i o n , o .m. i . , Photo: Father |ules D i o n , o .m . i 
( I N D D I O 1 6 3 ) 

< d < T C r . Q u a q t a q , 1 9 5 0 s 
K>rTc C^A<l-o c : <<r d j c - * , P u - P < T \ L c n > ^ d j L " . 
L to R/ d e g à dr.: Annie Kulula, ?, Mat iusi Kulula. 
C O L L E C T I O N : Father Jules D i o n , o .m. i . , Photo: Father Jules D i o n , o .m. i 
( I N D D I O 2 2 7 ) 

Df>c 11 

' d < " C r , Q u a q t a q , 1 9 5 0 s 
A ^ S A A _ o L j < r C " P « A > . 
Elisapie Inuga luaq Tarqiapik. 
COLLECTION: Father Jules D ion , o.m.i . , Photo: Father Jules D ion , o.m.i 
( I N D D I O 2 4 6 ) 

\ J < T C r , Q u a q t a q , 1 9 5 0 s 
A<e C " P « A * . 
Eva Tarqiapik. 
C O L L E C T I O N : Father Jules D i o n , o . m . i . , Photo : Father |ules D i o n , o .m . i 
( I N D D I O 2 7 8 ) 



M O ' C r , Q u a q t a q , 1 9 5 0 s 
A < r " - < r < c . S > r < o - c A r o V f l " : X, < o - , > ' P C D " . À ? n < . 
o . ' - L ^ ' , n ' f l j ' , < > < j \ < 1 L J 4 c - . 
School ch i ldren . F r o m left: ?, Ann ie , O q i t u k , Eva Deer , N a m m a y u k , Tertiluk, 
Aupaluk a n d Allie. 
Élèves, à partir d e la g a u c h e , i n c o n n u , Ann ie , O q u i t u k , Eva Deer, N a m m a y u k , 
Tertiluk, Aupaluk et Allie. 
C O L L E C T I O N : Father Rober t Lechat , o . m . i . , Photo : Father Robert Lechat, 
o . m . i . ( I N D PL 0 2 4 ) 

<é<Kr, Q u a q t a q , 1 9 5 0 s 

fuugini I rn iq. 
C O L L E C T I O N : Father Robert Lechat , o . m . i . , Photo : Father Robert Lechat , 
o .m . i ( I N D PL 1 2 0 ) 

' d O ' C r , Q u a q t a q , 1 9 6 6 

I t tuq Nuvuuka 's dogs . 
Les chiens d ' I t t u q N u v u u k a . 
C O L L E C T I O N : Louis-)acques Dorais, Photo: Louis-|acques Dorais ( I N D LJD 0 4 8 ) 

y < T C r , Q u a q t a q , 1 9 7 3 
A ' D " - o ^ b > A ^ L P > O ï b . 
I t tuq N u v u u k a en joy ing spr ing. 
I t tuq N u v u u k a prof i te d u p r in temps . 
C O L L E C T I O N : NFB Col lec t ion , Courtesy of t h e C a n a d i a n M u s e u m of 
C o n t e m p o r a r y Photography , Photo: D . Bancroft (A NFB 7 3 - 5 1 0 2 ) 

< d < T C r , Q u a q t a q , 1 9 5 0 s 
L o - b C b C ' ) . 
M o n i c a . 
C O L L E C T I O N : Father Jules D ion , o .m. i . , Photo: Father Jules D ion , o .m. i 
( I N D D I O 0 9 0 ) 
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< d < < C r , Q u a q t a q , 1 9 5 0 s 

Qasi l inaq, |ugini - lmiq's mother . 
Qasi l inaq, la m è r e d e lugini I rniq. 
C O L L E C T I O N : Father Robert Lechat, o . m . i . , Photo: Father Robert Lechat, 
o .m. i ( I N D PL 0 9 2 ) 

* d < r c r . Q u a q t a q , 1 9 6 6 
• <(>•, L P o _ V U ^ \ L V > C " P < A b j > b V » , A * 1 C " P « A \ 
Sarah, M a g g i e Nats igna jaq , M a t h i e w Tarqiapik |r, Eva Tarqkiapik. 
C O L L E C T I O N : Louis-|acques Dorais, Photo: Louis-|acques Dorais ( I N D L ] D 1 0 3 ) 

DT?>C 11 

, d < " C r , Q u a q t a q , 1 9 5 0 s 

G e o r g e Koneak. 
C O L L E C T I O N : Father Jules D ion , o .m. i . , Photo: Father Jules D i on , o .m. i 
( I N D D I O 1 6 7 ) 

\ J < T C r , Q u a q t a q , 1 9 5 0 s 
< A ' O c . 
Successful walrus h u n t . 
Chasse au morse c o u r o n n é e d e succès. 
C O L L E C T I O N : Father |ules D i on , o .m. i . , Photo: Father fuies D i o n o m i 
( I N D D I O 1 6 0 ) 



y < " C r , Q u a q t a q , 1 9 5 0 s 
A « C " P < A \ 
Eva Tarqiapik. 
C O L L E C T I O N : Father Robert Lechat , o . m . i . , P h o t o : Father Verspeek? 
( I N D PL 0 5 2 ) 

< d < T C r . Q u a q t a q , 1 9 5 0 s 
V P S ' . 
Qaqisak. 
C O L L E C T I O N : Father Robert Lechat, o . m . i . , Photo: Father Robert Lechat, 
o .m . i ( I N D PL 0 7 3 ) 

, d < ' C r , Q u a q t a q , 1 9 5 6 
^ P < r A V * t V A o - ' D ) * . 
Jugini I rniq ea t ing a seal. 
(ugini Irniq en train d e m a n g e r d u p h o q u e . 
C O L L E C T I O N : Father Rober t Lechat , o . m . i . , P h o t o : Bernard Saladin d ' A n g l u r e 
( I N D PL 0 5 0 ) 

b % r v r , Kangirsuk, 1 9 4 8 
d V v d £ A c _ r A ^ ' b v i r A _ o L r i < \ j n r b . 
T h e Crawfords w i t h an inuk m a n . 
Les C r a w f o r d , avec un Inuk. 
C O L L E C T I O N : C o r p o r a l C.K. M c L e a n , Photo : C o r p o r a l C.K. M c L e a n 
( I N D M C L 0 7 7 ) 
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W C r , Q u a q t a q , 1 9 7 3 \ d < < C r . Q u a q t a q , 1 9 6 6 
< s j c ^ p i ^ t > ^ c _ Kc- C " P < A " < A S " i r i V A o - T ' A < ^ C D ' B . 

M e n repair ing a s n o w m o b i l e . Char l ie Tarqiapik at A i raq tuuq bu tcher ing a seal. 
H o m m e s réparant une m o t o - n e i g e À A i r a q t u u q , Charl ie Tarqiapik d é p è c e un p h o q u e . 
C O L L E C T I O N : NFB Col lect ion, Courtesy of the C a n a d i a n M u s e u m of C O L L E C T I O N : Louis-|acques Dorais, Photo: Louis-Jacques Dorais ( I N D LJD 0 5 6 ) 
C o n t e m p o r a r y Photography , Photo: D. Bancroft (A NFB 7 3 - 5 0 9 3 ) \ 

' d < ' C r , Q u a q t a q , 1950s 
, T A < V < » , < ^ < L L J r r n v T ^ " J < : ' . 
Young girl , Allie a n d Tertiluk p re tend ing to play a card g a m e . 
Jeune fille, Allie e t Tertiluk, ils font semblant d e Jouer aux cartes. 
C O L L E C T I O N : Father Robert Lechat, o .m . i . , Photo: Father Robert Lechat, 
o . m . i . ( I N D PL 0 2 7 ) 

' c X ' C T , Q u a q t a q , 1 9 6 6 
A ^ K A C " P < A K o - ^ r D ï k ' P C J L A O - V . 
Elisapie Tarqiapik picking t h r o u g h a b u t c h e r e d Beluga W h a l e . 
Elisapie Tarqiapik choisit des m o r c e a u x d e bé luga . 
C O L L E C T I O N : Louis-Jacques Dorais, Photo: Louis-Jacques Dorais ( I N D LJD 0 5 7 ) 



D c Dc_>VLcrS r^CLcrb 

5ro- s b > k b A 

V<r s b I > b b A s J ^ s L , C r ^ > ^ r A J . c - ' O A o - O ^ L . 
"b>r>-svsi Ac-"o-<inc><ec-> s Di 7

q o- s bJ i o- c , C o - A ^ D o - " 

Cd"o_<c_I>SL, C L ' o . A c - ' o - < C < > Ï 7 _ J r V C c _ > V L l b d 
[ L ' b A ^ o - J 0 O A ^ o - P ^ c r ^ ] . A c - ^ c r ^ C O ^ j P V -
C c > V L y S o < S C L V . 

Ldo - % b A i ^ D r 1 o - ^ c - X ^ b ' c ^ J b _ j < l T ^ s b 
A 0 c - o - < b T o - b b L V ^ l c J d V r < L L j o _ j c - [ > L L c C D < 1 j L L 

o_jcL.^st>^ri)Lo<i% Ac-c> % % rd< i_ j j c L"6_Ab pp<icr 
o - " c - > H > V C ? L O s b V < V C o s b L L . . . 

CL 'o . Cd-Q.DA-o.AJ Ac-VLL"d L/bAJVbc-l><?c-[>D q b 

Ld<] A _ o Z ) V s l A c H A o - L , b A b c _ L / J < T < c _ > T u L 
L c - c C A o - S _ D < ] b b o - b < C > r ' < S J < V % l I V M " " L c - J " -
c L A o > V L n , C*<?o- C r ^ T O M V C J ' o _ A c _ > V L L L 
U b A j n r r < ^ c - o - < r c % r " o - j q p a - ? n p r < r c - o - < r c s p ^ o - b 

< A ^ 6 - D A ' o _ S ^ n . < i r b A ^ L c - S L A r ' L c - S L A o o - C 

The t ime I caught four 
caribou 

J A A N I Q A U K K A I 

I am Jaani Qaukkai. I was born in Tasiujaq. 
One time I was on a hunting trip with some older men. 

I started feeling bad about being left behind to guard the 
dogs and the belongings, so I left them and went out on 
my own. [That was the time] I saw a herd of caribou and 
caught four. 

We had been gone for a day and a night. We saw cari­
bou tracks, but the men [I was with] didn't bother to track 
the caribou, so I decided to try my luck. Before setting out, 
I told the others that I would see if I could catch up with 
the caribou. If I didn't catch up to the caribou, I would try 
to catch up with [the men]. 

I followed the caribou by dogteam, taking a shortcut 
by judging the direction the tracks were heading. When 1 
came across the tracks again, I knew they were fresh from 
that morning. Since the tracks were so fresh, I started to 
follow them on foot. I followed very slowly [and carefully] 
since it was very clear that day. 

Le jour où j 'a i abattu 
quatre caribous 

J A A N I Q A U K K A I 

Mon nom est Jaani Qaukkai. Je suis né à Tasiujaq. 
J'accompagnais mes aînés à la chasse. Un jour que j 'en 

avais assez de rester derrière à garder les chiens et les effets 
des autres chasseurs, je quittai mon poste et partis seul. 
[C'est ce jour-là que] j'ai abattu quatre caribous. 

Nous étions partis depuis un jour et une nuit. Nous 
avons aperçu des traces, mais les hommes [que j 'accom­
pagnais] ne voulaient pas prendre la peine de les suivre. 
Alors, je décidai de tenter ma chance. Avant de les quitter, 
j'ai dit aux autres que j'allais voir si je pouvais rattraper les 
caribous. Si je n'y arrivais pas, j'essaierais de rejoindre le 
groupe. 

Je partis en traîneau à chien, prenant un raccourci dans 
la direction générale indiquée par les traces. Lorsque je 
croisai la piste de nouveau, les traces étaient fraîches du 
matin, et je décidai de continuer à pied. Comme le temps 
était très clair, j'avançais très lentement en prenant toutes 
les précautions. 
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L c - c C A o - b b o - b L C - J ' Q _ A C _ > Y L ^ L D S c _ O S J < T r j r c , 
A c r s r o - j q b A _ D D V % L r^CLb"c_o-b -O^n-C-'^Ja-" D C D V L C 

<o- q SJ c D < A D A ' o . c - c _ > V L ^ L . C b d< <do- sS^ c bLc_ LLC 
D < A r ; P < I D A I Q _ c . > V L L L > A " o _ S n b C b d < L c - c C A < r b b 
PMo-So- n P ' D A o - O L P o . d ^ c - c _ > V L ^ c > n V L c - D < S L 
b s P V c - < P D A ' Q . c . [ > V L T L L P\Jo-So- PlPcD A o - O o P 
A " B Q - A ^ o . V < ] c _ > s n o _ % L j ' 6 - C C A ' o . Lc-Lp.<?c_> q C^ c 

<L K ^' P A o- q b <T O b c C > < A V A c - U 
A ^ O - A ^ V ^ c C ^ n o - U J ^ o - 0 o - r L

L ^ D ' ' d i V c _ [ > V L ^ b 

C A L b o . d q K o - d r ^ c C A V L c - b c C o _ < s b 
qb_oAP<?c_[>s %Po_bd < d c - s P c C n . j C L 7 Q . J j C L ' o . C A V J Q . 

Pr'<lo- ' -c_n_<]J> I 7 , O q b r 1 ' ^ A <r"o- < fl C A C T > " d s L 
> r < b d ' l j < T b C A L ^ S L j P ^ b c - S ' C <3>"c_^C 
C A b d o - o - % P ' o . < c _ I > V L l L > A , , s l \ J l j < r . q P J V d c 

> " c _ o - c i 7 o _ P c . D r r ' < n . L b P c A r ' V H , P sJo-°"Lo-
Pc_"P3< J > C S S J < ] c L c - > l A 3 A i c L c - ' ; C b . 

r v p r r c A c - u ^ s j < v r [ q d P ^ \ J s \ J < P < c - q L C 
<dP<^P<IP cKSeCb A r J S C A % P ' o - S j < r r i j P c C V U S S ^ J 

A L L C A r l S C S ^ J < ] s P I Q - o _ o - D « A P P < 1 l c _ A 3 < 1 ? L 
P ^ s P c _ % L L L C P c _ " P J c P ^ S P P < 3 l c _ V P c bPP<U,c_VP c  

q d P r ^ < W c _ > Y L L B P C < ^ A < L C L t > S L ' b A L c - V D " 
s P L V L c _ V D b , P L L L n _ J t > l , r r o L C A ^ < 6 J P L L C 
^ Q . r r c > v L i i P c C A b d < i < , t o - i ) n p c - c _ > V L ^ k b 
o _ d n > < [ > > j b b CA b d<l < ^ A < L < o - s S J c n P < L V < c - V s b 
L » ^ L c _ c D « ^ T L c C A L A - o D L L q b J b L > ^ J C 

o _ s \ J < - o ^ > o_> s P b < ] > n j c P A Y < L c _ c D < J > L L C 
A " o _ n v p b PP<1O- A ' o . b c _ c n ^ P b P P < 1 O - ^ ^ c c > < ? c _ > T L n b 

' b j " , C A L A c - V s P ' o - n . y r C A L A J > V O P C _ > S J < I V O -

A'Q_nLc_VP b PP«o- A ^ V f l V b A ^ b X c ^ T L r < 1 l L J 
o.d'Vd'M, C bdo-%L A _ o c ^ < r > o - b d c ^ < S A T > o - " J , 
C b d< l o_dn.c- q Cb c r A c - > q n C > P < i r b . < C D > P T b 

When I sighted them I approached slowly, and didn't 
shoot until they were in ideal range. They were walking 
slowly towards a lake and I followed behind. It was very 
quiet, and if I had walked any faster they would have heard 
me and run. I got to their side [and eventually] in front of 
them, and began to shoot. At first they headed a little to­
wards me and then they fled so fast, it became quite easy 

" d < ' C r . Q u a q t a q , 1 9 4 7 
'PJ"V e . 
D o g t e a m . 
M e u t e d e chiens. 
C O L L E C T I O N : Corporal C.K. McLean, Photo: Corporal C.K. McLean 
( I N D M C L 0 4 6 ) 

to hit them. I shot them all. They saved me from hunger. I 
still feel glad that happened. It was a good thing. 

After skinning the caribou I decided to stay for the 
night before heading back. I set out early in the morning 
so that I could catch up with the other members of my 
party, but [changed my mind) and slowed down so I didn't 
catch up. I figured they would do a little hunting before 
they reached home, so with that in mind I decided to be 
alone for a while. 

At the time, everyone back home was a little hungry. 
The hunters I had set out with were already camped at 
Laasajusi's camp and they were so happy to see me. They 
said they had seen the small igloo where I had slept. They 
had also seen the hip bone of a year-old caribou and were 
glad to know that I had caught some caribou. 

At that time, we used to have chewing tobacco. I had 
hung some inside the igloo by poking a branch into the 
wall, so the men would know I had left it for them. In 

Quand j'aperçus les caribous, je m'en approchai très 
lentement ; je ne voulais pas tirer avant d'être à la portée 
idéale pour mon fusil. Les bêtes cheminaient lentement en 
direction d'un lac, et je les suivais. Je marchais tout 
doucement, car si j'avais progressé plus vite les caribous 
m'auraient entendu et se seraient enfui. Je les contournai 
pour [finalement] leur faire face, et je me mis à tirer. Tout 
d'abord, ils s'avancèrent un peu vers moi, puis s'enfuirent ; 
ils étaient si près que je n'ai eu aucun mal à les abattre. Je 
les ai tués tous les quatre. Ils m'ont sauvé de la famine. 
Aujourd'hui encore, je suis content de l'issue de cette chasse. 
C'était une bonne chose. 

Après avoir dépouillé mes prises, je décidai de passer la 
nuit sur place. Je me remis en route tôt le matin afin de 
pouvoir rejoindre les autres membres du groupe, mais 
[ayant changé d'idée] je ralentis et ne les rattrapai pas. J 'ai 
pensé qu'ils continueraient à chasser un peu avant de 
rentrer au campement et décidai de continuer seul. 
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< d < P C r , Q u a q t a q , 1 9 4 7 
< P J V < . 
D o g t e a m . 
M e u t e d e chiens. 
COLLECTION: Corporal C.K. M c L e a n , Photo: Corporal C.K. McLean 
( I N D M C L 0 4 6 ) 

r V c c s ^ < i v c <u>c_?ncrio- _ o C L c _ o v r r 3rv<r-jLLC 
b L P ' 7 > J ' o - A L C . 

C A L D r Y ' c r " C d o - < W c _ > Y L ^ s L <VAc_ 
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those days, it was always a pleasure to find treasures that 
someone else had left behind. So they knew this was the 
the igloo where I had stayed and knew by my traces [in the 
snow] that I had headed for home. They didn't worry about 
me because I was doing what I wanted to do. 

As I approached Laasajusi's camp, I saw more than one 
dogteam. I also saw the igloo those men had built [so I 
knew for sure they were there]. Laasajusi was so happy to 
see me that he invited me to come and eat at his place 
even before I was completely unpacked. Laasajusi was one 
of our leaders. I didn't mind going with him on other trips. 
He was the person who taught me the most about hunt­
ing. He was always the one who helped us move from place 
to place whether it was by umiaq, qajaq, or dogteam. 
Laasajusi had caught a caribou earlier, so he invited me to 
eat at his place. 

On my way home I went to get the meat I had left 
behind. Then I went straight home instead of going back 
to join the men I had started out with. I raced them home 
[by a different route]. Near home I hit some soft snow. The 
front part of the qamutik kept plowing into the snow and 
I would have to turn the sled over to remove all the snow. 
I was alone so it wasn't easy. 

After that hunt I went to Kangirsuk [Payne Bay]. 

À ce moment-là, tout le monde au campement souffrait 
un peu de la faim. Les chasseurs que j'avais accompagnés 
avaient déjà monté le camp au campement de Laasajusi et 
étaient très heureux de m'y voir arriver. Ils ont dit qu'ils 
avaient vu le petit igloo où j'avais dormi. Ils avaient aussi 
vu un os de hanche de caribou d'un an et étaient contents 
de constater que j'avais réussi. 

J'avais laissé un peu de tabac à mâcher dans l'igloo, sur 
une branche que j'avais enfoncée dans le mur, pour que les 
hommes le trouvent facilement. À cette époque, c'était 
toujours un plaisir de trouver ainsi les petits trésors laissés 
sur place par quelqu'un d'autre. Ils savaient donc que c'était 
l'igloo que j'avais occupé, et d'après mes traces [dans la 
neige], ils savaient aussi que je m'étais mis en route vers le 
campement. Ils ne s'inquiétaient pas pour moi, sachant 
que je faisais ce qui me convenait. 

En approchant du campement de Laasajusi, j'avais 
remarqué plus d'un traîneau à chien, de même que l'igloo 
que les hommes avaient bâti [j'étais donc sûr de les trouver 

là]. Laasajusi était si content de me soir qu'il m'invita à 
venir manger chez lui avant même que je décharge mon 
traîneau. Laasajusi était l'un de nos chefs. J'aimais bien 
partir à la chasse avec lui. C'est lui qui m'en a montré le 
plus sur la chasse. Il nous aidait dans tous nos déplacements 
en umiaq, en qajaq ou en traîneau. Il avait abattu un cari­
bou plus tôt dans la saison, alors il m'a invité à manger 
chez lui. 

En route vers m o n campement , j 'arrêtai d'abord 
reprendre la viande que j'avais laissée dans une cache, puis 
je rentrai directement, au lieu de revenir sur mes pas pour 
rejoindre le groupe que j'accompagnais à l'origine. Je me 
promis d'arriver avant eux [par un autre chemin]. En fin 
de parcours, le qamutik s'enfonçait dans la neige fraîche, 
et je devais retourner le traîneau pour en retirer la neige. 
Comme j'étais seul, ce n'était pas facile. 

Après cette chasse, je suis allé à Kangirsuk [Payne Bay]. 
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When we were hungry 

Maggie Uppik 
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r<!- i L V P O - J P < T ' ? . 

M a r y Tumasi a n d ?. 
M a r y Tumasi e t personne 

n o n ident i f iée. 
C O L L E C T I O N : Father |ules 
D ion , o .m. i . , Photo: Father 

Jules D i o n , o .m . i 
( I N D D I O 0 9 3 ) 

I am Maggie Uppik from Quaqtaq. I will tell a short 
story. We were often hungry. I don't remember suffering 
famine myself, but I was mostly a "waiter"; waiting for 
someone who had gone to the trading post. I will tell about 
the time when my mother was still alive, when we ate what 
is not normally food. 

We never reflect now on those who were very skilled 
[and yet] who suffered hunger. They knew a great deal about 
hunting yet they suffered hunger. I have often wished that 
people would at least consider this point. Sometimes,it 
seems that I am the only one who remembers those times. 
I have not heard anybody else tell about those times, even 
though I talk about them myself. This story is about the 
time we ate dog meat. 

How old I was I do not know, but I was a young girl. 
I will say who the families were in our camp. There 

was Saami Tarqiapik and his family, Vinnie's, Jaiku and Lally 
and his family and Saali Willie and Ajjaagnajuq [and her 

Quand nous avions faim 

Maggie Uppik 

Je suis Maggie Uppik, de Quaqtaq. Je vais raconter une 
courte histoire. Nous avions souvent faim. Je ne me rap­
pelle pas tant avoir souffert de la famine, que d'avoir été 
« en attente » ; j'attendais le retour de quiconque était allé 
au poste de traite. Je vais parler de cette fois, alors que ma 
mère vivait encore, où nous avons mangé ce qui n'est pas 
normalement considéré comme de la nourriture. 

Nous ne pensons jamais maintenant à ceux qui, en 
dépit de toutes leurs aptitudes, ont souffert de la faim. Ils 
connaissaient à fond l'art de la chasse, et pourtant, ils souf­
fraient de la faim. J 'a i souvent souhaité que les gens 
réfléchissent au moins à cela. Il me semble parfois que je 
suis la seule à me rappeler cette époque. Mon récit porte 
sur cette fois où nous avons mangé de la viande de chien. 

Je ne sais pas quel âge j'avais précisément, mais j'étais 
jeune. 

Je vais nommer les familles qui composaient notre cam­
pement. C'étaient celles de Saami Tarqiapik, de Vinnie, de 
Jaiku et Lally, de Saali Willie et d'Ajjaagnajuq. Ce sont les 
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lot]. That's who we were. When food got scarce my mother, 
who was called Ajjaagnajuq, was the divider of the food in 
our camp. That's why I remember some things in particu­
lar. She cooked the food that the members of the camp 
were going to share. 

In those days, the hunters were often quick to bring in 
food, but sometimes they could not. 

Also, when people went trading to the village, it took 
a long time for them to get back. Sometimes they could 
not return for a long time and we who were left at camp 
went hungry. It was in such a case that a dog was killed to 
carry us over to our next meal. It was not an older dog but 
a younger dog that was selected. It was not an old dog so 
the meat would be good. We made sure that the dog was 
the most healthy, suitable for a person to eat. It was cooked 
to be shared among everyone in the village. 

As for myself, I was just in the habit of waiting for 
whatever was cooking. When the meat was done, my 

mother gave me a leg so I ate it. I remember it as being so 
delicious. It was delicious and I enjoyed it immensely. I 
just thought I was eating fox meat. But as it turns out it 
was not an Inuk's normal food. It carried us through. 

I am not even embarrassed about something so long 
ago when we were very hungry. We ate something that is 
not normally on the menu, dog meat. 

Another time, the same people had again gone to the 
trading post. I probably remember this incident because I 
was so fearful of rebuke for what I did. Saalipik, my brother, 
had gone to the post with the others. He had a baby daugh­
ter at the time. It was a critical time since that baby .was 
down to her very last can of milk. It was condensed milk, 
the creamy kind with sugar, very sweet. 

Anyway she had that kind of milk and I was babysitting 
her alone. I decided to take a single sip. The can was still 
almost full and I enjoyed the first sip so much, I took an­
other sip. It got tastier and tastier and I kept on taking sip 

personnes qui étaient là. Quand la nourriture se faisait rare, 
ma mère, qui s'appelait Ajjaagnajuq, se chargeait de la ré­
partir dans le campement. C'est pourquoi je me rappelle 
bien certaines choses en particulier. Elle faisait cuire la nour­
riture que tous les membres du campement allaient partager. 

Dans ce temps-là, il arrivait souvent que les chasseurs 
rapportent de la nourriture sans délai, mais parfois ils ne le 
pouvaient pas. De plus, quand les gens allaient faire la traite 
au poste, cela prenait beaucoup de temps avant qu'ils ne 
reviennent. C'était parfois si long que ceux qui étaient res­
tés au camp manquaient de nourriture. C'est dans l'une de 
ces occasions qu'on a abattu un chien pour nous nourrir 
dans l'intervalle. On a choisi un jeune chien, plutôt qu'un 
vieux. Nous voulions nous assurer que la bête était en bonne 
santé et convenait à la consommation humaine. On a fait 
cuire la chair pour ensuite la partager avec tous les autres 
au campement. 

Quant à moi, j'ai simplement attendu, comme à l'ha­
bitude, la fin de la cuisson. Quand la viande a été cuite, ma 

mère m'a donné un pilon et je l'ai mangé. Je me rappelle 
avoir trouvé cela délicieux. C'était exquis et je l'ai immen­
sément apprécié. Je me suis simplement imaginée que je 
mangeais du renard. Mais en fait, ce n'était pas la nourri­
ture habituelle d'un Inuk. Cela nous soutenait en attendant 
le prochain repas. 

Je ne suis pas du tout gênée de cet événement, qui s'est 
produit il y a si longtemps, lorsque nous étions affamés. 
Nous avons mangé quelque chose qui n'apparaît pas habi­
tuellement au menu, de la viande de chien. 

Je me rappelle d'un autre épisode, survenu alors que 
les mêmes personnes étaient allées au poste de traite. Je 
m'en souviens probablement parce que j'avais tellement 
peur qu'on me reproche ce que j'avais fait. Mon frère, 
Saalipik, était parti au poste avec les autres. À l'époque, sa 
fille était encore un bébé. C'était un moment critique, car 
il ne restait plus qu'une seule conserve de lait. Du lait con­
densé, crémeux, avec du sucre dedans. 
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after sip, until there was only enough to cover the bottom 
of the can. It was the last can of milk, there was no more, 
and I was the babysitter. I don't remember where everyone 
was. 

I dreaded the outcome when the situation was discov­
ered. My mother Ajjaangajaq was the one who prepared 
the baby's milk. I was scared and wondered what I would 
do when she started to make milk for the baby and discov­
ered there was not enough. She had been back for a while 
when she started to prepare the milk. When she saw the 
can was almost empty, she cried, "What happened to the 
milk?!" I didn't dare say a word. But when she asked me if 
I had taken it, I didn't dare lie, and admitted it. She was 
angry, but not furious, and I was so grateful. 

Nonetheless, I worried that I had finished the only 
milk. Then the next day, the people who went to the post 
must have come back. 

Whenever someone arrived at our camp, whether they 
had been out hunting or at the trading post, they had a 
custom; they would do something to draw attention. Some­
times they threw something at the igloos, knowing that 
people were hungry. They "notified" people that they had 
arrived, even though the noise of the dogs always made it 
obvious. It must have been an exciting time, even for the 
people arriving. So they would throw things at the igloos if 
they had any food to share. 

Bref, la petite avait cette sorte de lait et moi, je la gar­
dais, toute seule. Je ne sais plus où les autres étaient allés. 
La conserve était encore presque pleine. J 'ai décidé d'en 
boire juste une gorgée. C'était si bon que j 'en ai prise une 
autre. C'était de plus en plus délicieux, alors j'ai avalé pres­
que tout le contenu, une gorgée à la fois, jusqu'à ce qu'il 
n'en reste plus qu'une mince couche dans le fond de la 
conserve. C'était la dernière conserve de lait, il n'y en avait 
pas d'autre... et moi qui gardais le bébé. 

Je redoutais l'issue de la situation. Qu'allait dire ma 
mère, Ajjaangajaq, qui se chargeait de préparer le biberon. 
J'étais effrayée et je me demandais ce que j'allais faire quand 
elle commencerait à préparer le lait et découvrirait qu'il 
n'y en avait plus assez. Elle était de retour depuis quelques 
moments lorsqu'elle entreprit de préparer le biberon. En 
voyant la conserve presque vide, elle cria : « Qu'est-il ar­
rivé au lait? » Je n'osais pas dire un mot. Mais lorsqu'elle 
m'a demandé si je l'avais pris, je n'ai pas osé mentir non 
plus. J 'ai admis que je l'avais bu. Elle était fâchée, mais pas 
furieuse, ce dont je lui ai été très reconnaissante. 

N'empêche que je m'inquiétais d'avoir vidé la seule 
conserve qui restait. Les gens qui étaient allés au poste ont 
dû revenir le jour suivant. 

Quand ils revenaient de la chasse ou du poste, les hom­
mes avaient l'habitude de faire quelque chose pour attirer 
l'attention. Parfois, ils lançaient quelque chose sur l'igloo, 
sachant que les occupants avaient faim. Ils nous « avi­
saient » ainsi de leur arrivée, comme si le vacarme que 
menaient les chiens n'était pas assez évident. J ' imagine 
qu'ils étaient heureux d'être de retour, alors, s'ils avaient 
des vivres à partager, ils lançaient des choses sur l'igloo. 
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Hunting, hunger, and the 
t ime I got a seal 

Mary Tarqiapik 

I used to go out hunting. Now that I have sons, who 
should be "capable", I reminisce to them about the virtues 
of hunting. They have grown up without any hunting ex­
perience. The eldest almost got [traditional] hunt ing 
experience, but he just lost it all [the hunting skills and 
knowledge]. He did not really catch on to the hunting life­
style since he came of age when hunting with dogs was 
coming to an end. He went hunting with dogs, but only 
when he was still very young. 

I used to go hunting and I used to get really frightened 
when my companion got sick. Often we were nowhere near 
people, so there were not a single person who could help 
us. We would have to stay put, as he was sick. It used to be 

< d < r c r , Q u a q t a q , 1 9 6 6 
Sc- C " P < A " < L L J J A C - C " P < A b < s Q . A i " o _ c r V > ? L V < D ' . 
Charl ie Tarqiapik a n d Wil l ie Tarqiapik prepar ing to h u n t seal. 
Charl ie Tarqiapik et Wil l ie Tarqiapik se p r é p a r e n t à la chasse au p h o q u e . 
C O L L E C T I O N : Louis-|acques Dorais, Photo: Louis-Jacques Dorais ( I N D LJD 0 8 7 ) 

Chasse, faim et prise d'un 
phoque 
Mary Tarqiapik 

Autrefois, je pratiquais la chasse. Maintenant que j 'ai 
des fils qui devraient être « capables », je leur rappelle mes 
souvenirs sur les vertus de cette pratique. Ils ont grandi 
sans faire l'expérience de la chasse. Le plus vieux a presque 
appris [la chasse traditionnelle] mais a tout perdu [techni­
ques et connaissances]. Il n'a pas vraiment compris le mode 
de vie des anciens chasseurs, car il est devenu adulte alors 
que disparaissait la chasse en traîneau à chiens. Il n'a chassé 
de cette manière que lorsqu'il était encore très jeune. 

J'allais à la chasse et j'étais réellement effrayée lorsque 
mon compagnon était malade. Souvent, nous étions à des 
lieues de toute habitation, et personne ne pouvait nous 
aider. Il fallait que nous restions sur place, pendant sa ma­
ladie. M o n plus grand souhait était alors que m o n 
compagnon ne meure pas alors que nous étions loin du 
campement. Ce compagnon, c'était mon oncle, qui n'a ja­
mais été en bonne santé. 

J'étais son « homme » et lui servais de compagnon 
attitré, même s'il avait un beau-fils qui aurait sans doute 
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my greatest wish that my companion would not die on me 
while we were away from camp. My uncle, who was my 
hunting companion, was never in good health. 

I was his designated "man" so I always had to go with 
him, although he had a step-son who might have been 
able to harness dogs by then. Because I worried about [his 
welfare], I could not bear to be left behind at camp, not 
even for a day. Still, how I used to long for a day's rest. I 
used to envy those who could lay-over for a single day. I 
was taken hunting all the time, especially in times when 
food was scarce. 

One time, in the dead of winter, in the bitter cold, we 
were on our way toward the sea from a caribou hunt in­
land. We had gone inland as a single-family camp. We were 
so famished that the only person who even attempted to 
venture out had to struggle up the step out of the igloo 
entrance. This same person was also the only one who dared 
chance a shot. 

So our single-family camp arrived at the coast. I can­
not forget that time. I got a seal as my companion was 
checking out the ice floes further down. He was hunting 
for Bearded Seals, which basked on ice floes. He was so 
skinny that his sight had deteriorated from malnutrition. 
As he was searching for Bearded Seals, a sea mammal [seal] 
surfaced right in front of me, presenting me with an op­
portunity for a shot. I took a shot and hit it. The seal was 
shot but alive, so I threw [ice or snow] at it, not having 
been provided with a harpoon, which was unusual. 

When I started waving, my companion happened to 
be looking through a telescope, and saw me. He came back 
from the ice floes and secured the seal. We were on the 
brink, and it provided us with food. Our situation had be­
come so serious that we did not even have light at night. 
We had no oil for our qulliqs (stone lamps). A lowly flash­
light was our only source of light. 

pu harnacher les chiens à cette époque. Comme je me fai­
sais du souci [pour son bien-être] , je ne pouvais pas 
supporter qu'il me laisse au camp, même pas pour une jour­
née. Et pourtant, j'aurais bien aimé une journée de répit. 
J'enviais quiconque pouvait rester coucher toute une jour­
née. On m'amenait à la chasse tout le temps, en particulier 
quand la nourriture venait à manquer. 

Par un froid glacial, au plein coeur de l'hiver, nous re­
tournions un jour vers la côte après une chasse au caribou 
à l'intérieur des terres. Nous avions monté un campement 
d'une seule famille dans l'intérieur. Nous étions si affamés 
que la seule personne capable de s'aventurer à l'extérieur 
avait peine à se glisser hors de l'igloo. C'était la seule per­
sonne qui osait tenter sa chance à la chasse. 

Notre groupe arriva enfin à la côte. Je ne peux oublier 
cet événement. J 'ai capturé un phoque pendant que mon 
compagnon examinait les glaces en dérives un peu en aval. 
Il cherchait des phoques barbus se prélassant sur les glaces. 
Il était si maigre et souffrait tant de malnutrition que sa 
vue s'était détériorée. Pendant qu'il cherchait des phoques 

barbus, un mammifère marin [un phoque] émergea à la 
surface juste devant moi, me donnant l'occasion parfaite 
de tirer. Je visai, et le coup porta. Le phoque était atteint 
mais toujours vivant, alors je lui lançai des choses [des blocs 
de glace ou de neige] car on ne m'avait pas fourni de har­
pon, ce qui était inhabituel. 

Je me mis à faire des grands signes de la main et attirai 
l'attention de mon compagnon, qui observait les environs 
avec un télescope. Il revint sur ses pas et arrima le phoque. 
Nous étions sur le point de flancher, mais l'animal nous a 
fourni de la nourriture. Notre situation était si grave que 
nous n'avions même pas de lampe pour la nuit. Nous 
n'avions plus d'huile pour nos qulliq. Une pauvre lampe 
de poche constituait notre seule source d'éclairage. 
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Quaqtaq 
Excerpts f rom: Quaqtaq Modernity and 
Identity in an Inuit Community 

by Louis-Jacques Dorais 

This excerpt is from Quaqtaq by Louis-Jacques Dorais, 
published by University of Toronto Press. Reprinted 
with author's and publisher's permission. 

f 

Quaqtaq 
Extraits de Quaqtaq: Modernity and 
Identity in an Inuit Community 

par Louis-Jacques Dorais 

L'extrait suivant est tiré de l'ouvrage de Louis-Jacques 
Dorais, Quaqtaq , publié par University of Toronto Press. 
Reproduit avec la permission de l'auteur et de l'éditeur. 

After 1943 Quaqtaq continued to grow at the expense of 
Iggiajaq. The establishment of the mission (1947) and 
the closing of the BTC [Baffin Trading Company] store 
(in 1949) tolled the knell of the latter camp. In fall 1950 
the last families to have spent the preceding winter in 
Iggiajaq decided to move to Quaqtaq. 

Between 1944 and 1953 six families migrated to 
Tuvaaluk, four of them from the Kangiqsujuaq area and 
two from Kangirsuk. Only three households moved out of 

s d < T C r , Q u a q t a q , 1 9 6 6 
Vcr < b t > b b A < > u c _ K O " r " < " P D T . 
Johnny Kauki fishing at S iarq i tuuq. 
Johnny Kauki à la pèche , à S iarqi tuuq. 
C O L L E C T I O N : Louis-Jacques Dorais, Photo: Louis-Jacques Dorais ( I N D LJD 0 9 6 ) 

Après 1943, Quaqtaq a continué de croître aux dépens 
d'Iggiajaq. L'établissement de la mission (1947) et la fer­
meture du magasin de la Baffin Trading Company [BTC] 
(en 1949) ont sonné le glas de ce dernier camp. À l'automne 
de 1950, les dernières familles qui avaient passé l'hiver pré­
cédent à Iggiajaq décidaient de déménager à Quaqtaq. 

Entre 1944 et 1953, six familles migrèrent à Tuvaaluk ; 
quatre d'entre elles venaient de la région de Kangiqsujuaq, 
et les deux autres de Kangirsuk. Pendant la même période, 
seulement trois foyers quittèrent la région, mais deux y 
revinrent quelques années plus tard. Tous ces gens s'instal­
lèrent à Quaqtaq, plutôt qu'à Iggiajaq. Les raisons qui les 
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the region during this same period, two of them coming 
back after a few years. All these people settled in Quaqtaq, 
rather than Iggiajaq. Their motivation for moving to 
Tuvaaluk were linked to family matters. Five out of six im­
migrant households had close relatives already living in 
the area. The exception was a Roman Catholic family who 
accompanied Umikallak in 1947 to help him with the mis­
sion. 

On January 1956 Tuvaaluk had a population of 108 
Inuit (twenty-five families), plus four Qallunaat (the mis­
sionary and the three employees of the weather station). 
Seven Tuvaalummiut temporarily resided outside Nunavik 
during 1956, spending more or less extended periods in 
southern hospitals. The composition of the population had 
changed quite a lot since the early 1940s. More than half 
(eleven of twenty) of the hunters active in 1942 were now 
deceased and several new families had immigrated from 
the outside. All departed family heads, though, left mar-
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ried children in the Tuvaaluk area, thus ensuring a remark­
able genealogical continuity. 

In 1956 twenty of the twenty-fives families shared the 
same migratory pattern. They lived more than nine months 
of the year in Quaqtaq or its immediate vicinity, spending 
the balance of their time in Inutsulik and Airartuuq. The 
other five households occupied various outlying camps. 

poussaient à déménager à Tuvaaluk étaient liées à des ques­
tions de famille. Cinq des six foyers immigrants avaient 
déjà des proches parents vivant dans la région. L'exception 
était la famille catholique qui, en 1947, avait accompagné 
Umikallak pour l'aider à établir la mission. 

En janvier 1956, la population de Tuvaaluk comptait 
108 Inuit (vingt-cinq familles), et quatre Qallunaat (le mis­
sionnaire et les trois employés de la station météorologique). 
Sept Tuvaalummiut résidèrent temporairement à l'extérieur 
du Nunavik en 1956, passant des périodes plus ou moins 
prolongées dans les hôpitaux du Sud. La composition de la 
population avait considérablement changé depuis le dé­
but des années 1940. Plus de la moitié (onze sur vingt) des 
chasseurs actifs en 1942 étaient maintenant décédés, et 
plusieurs nouvelles familles étaient venues de l'extérieur. 
Les chefs de famille disparus laissaient cependant tous des 
enfants mariés dans la région de Tuvaaluk, assurant ainsi 
une remarquable continuité généalogique. 

En 1956, vingt des vingt-cinq familles se déplaçaient 
suivant le même modèle. Elles vivaient plus de neuf mois 
de l 'année à Quaqtaq ou dans les environs immédiats et 
passaient le reste de l 'année à Inutsulik et à Airartuuq. 
Les cinq autres familles occupaient divers campements 
éloignés. 
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q p j v P " o _ o - q r o - > A q s b s P " o - s L o - . 
0 A q s l d c > r < c - L j c < t> "c .nc [> r j Acr - c n q n D c - ^ c 

f l s P q q b > C A ' 6 - _ D ^ , / / V A o - V I > r < 1 3 A V < r ' " r V ^ o - " 

Campsites of Tuvaalumiut 
by Pasa Putajuk 

This section is from the unpublished Kativik School 
Board Social Sciencesbook titled Quaqtamiut: A History. 
This article was researched and written by Pasa Putajuk and 
it is reprinted with permission. 

Numerous locations in Tuvaaluk have been inhabited 
at one time or another, so this list is not a complete list of 
all campsites. This list and the accompanying maps show 
where some of the camps were. 

C a m p s i t e s i n t h e T u v a a l u k A r e a 
The people of Tuvaaluk have inhabited many parts of 

the Tuvaaluk area, the shoreline, and the islands therein. 
They used to be widely spread out, not neighbours in close 

proximity. They used to inhabit only the places where they 
could get game. They inhabited places that could provide 
food, clothing, food for the dogs. 

They inhabited many different sites in the Tuvaaluk 
area because they lived a nomadic lifestyle following the 
migration of animals. They had winter campsites, summer 
campsites and fall campsites. They went where it was the 
most productive, following the patterns of animal migra­
tion to places which were likely to produce the best catch. 

They used to leave a campsite even if it was a very cold 
winter, leaving their igloos behind, moving on to places 
where they thought there might be more game. 

In the summer, they were transported by whoever had 
a boat, a steamboat or a sailboat. Those in the previous 
age, however, had only umiaq (skin boats). The skins on 
the skin boats were usually from utjuuq (Bearded Seal). Since 
the umiak was the only means of relocation in the sum­
mer, they would have had a qajaq (kayak) in tow. 

Campements des 
Tuvaalumiut 

par Pasa Putajuk 
[Extrait d'un document inédit de la Commission sco­

laire Kativik, intitulé Quaqtamiut: A History. Recherche 
documentaire et rédaction de l'article par Pasa Putajuk. 
Reproduit avec la permission de l'auteur.] 

De nombreux endroits ont été occupés dans la région 
de Tuvaaluk, si bien que cette liste ne contient pas tous les 
campements. La liste et les cartes montrent la localisation 
de certains sites de campement. 
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C a m p e m e n t s d a n s l a r é g i o n d e T u v a a l u k 
Les gens de Tuvaaluk ont occupé de nombreuses par­

ties de la région, notamment sur la côte et les îles côtières. 
Les familles étaient disséminées sur le territoire, plutôt que 
installées à proximité voisine. Elles n'occupaient normale­
ment que les endroits où elles pouvaient trouver du gibier, 
s'installant là où elles pouvaient se procurer de la nourri­
ture, des vêtements et des vivres pour les chiens. 

De nombreux sites de la région de Tuvaaluk ont été 
occupés. Nomades, les Tuvaalumiut suivaient les animaux 
en migration. Ils avaient donc des campements d'hiver, d'été 
et d'automne. Ils suivaient les modèles de déplacement du 
gibier, allant dans les secteurs les plus productifs qui offraient 
les meilleures possibilités de prises. 

Même par les temps rigoureux de l'hiver, ils quittaient 
un campement, laissant derrière eux leurs igloos, lorsqu'ils 
pensaient pouvoir trouver davantage de gibier ailleurs. 

En été, celui qui possédait un bateau à vapeur ou à voile 
assurait leur transport. Autrefois, cependant, il n'y avait que 



o - > S A J n c K i ) L L C . > A , s L d " j < ] t > - < L P L A S L 
^ A ^ o - ^ c - Z X T L 1 ' ^ V o - m ^ n X ' . o ' < A p < r < ^ n b 

, P ^ C S , b n . < V o - k <3>"c_c_ S PI>nPVJ. 
> P > V > A > V C P L ^ C ^Q-<-c_o.c>^nQ_pc < d < r c r 

A B P « ^ B , <P<?A\ ^ P V * , CP>l7Sb, < I A A Q D < H B , P > S q i ) ' i b , 
A W A c - " , < L L j C D S B C P ^ < d j b . 

> A q s L K V t > A > < e c D A 6 - c : S P P Q C ^ \ A A O C " , A r V \ 

A j ) V r b , <Avy\ 
> A H P > s

1 b \ > P A 6 - c : < A V Z ) , b , < d ' o - s b , A - o V c - b 

b V V * c _ ' 7 > < ? c - ^ S b ] , A B P « ^ B . 

> P < V > A > ^ A 6 - C : A " 6 _ ^ A C , s d < T O b , A T < l ^ b , 
a . V D , k , P < " P D S B , o _ > W ^ b , A r c 1 . 

- D Q - P L - [ > < ? C D A Ô - < : : > P > [ ~ : A B P « ^ B , <T<?Ab, < ' ? > * , 
C r y > ^ q b , < A A , I ) < N b , P > S , D Q B . 

They also moved to another location when firewood 
was in short supply. They moved to where they thought 
there might be a better supply of wood. 

Winter Village Sites: 
Iggiajaaq, Arvavik, Aarrajaq, Tasiujaq, Aivirtuajuk, 

Siarartuuq, Iqaluppilik, and Tasirjuakuluk. 
Spring Village sites: 
Qikirtaaluk, Ipiutaaq, Imilik, Inutsulik, Airartuuq. 
Summer Villagesites: 
Airartuuq, Akunniq, Inutsulik (also known as Tulliraq), 

Iggiajaaq. 
Fall Village sites: 
Innuujuit, Quaqtaq, Iggiajaaq, Natsituuq, Sarqituq, 

Nujaraarjuq, Imilik. 
Traditional Campsites: 
W i n t e r : Iggia jaaq, Arvavik, Aarrujaq, Tasiujaq, 

Aivirtuajuk, Surartuuq. 

> A , s l A r : W q C ^ b , A A t > C \ ATc- " , A - o V c - " , 
< A ^ y \ p < " P D S b . 

> A s s L r : < A ^ y \ <d" -o - , b , A - D V C - ' [ D ^ c - s q b 

c _ ' 7 > < ? c - ^ S b ] , ^<r"\ A " D V b . 
> P < T : A " Q - ^ A c , A b P < l ^ b , a . V i ) s b , P « " P D ^ b , 

s d < T O b o _ > ^ ^ S b . 

< d < T C r , Q u a q t a q , 1 9 5 0 s 
< v i b < p r é r V o - AI^\ A L r > s P o - . 
W o m a n cook ing or m e l t i n g w a t e r at her k i tchen. 
F e m m e dans sa cuisine. 
C O L L E C T I O N : Father Jules D i o n , o .m. i . , Photo: Father Jules D i o n , o .m . i 
( I N D D I O 2 3 7 ) 

Spring: Qikirtaaluk, Ipiutaaq, Imilik, Inutsulik, 
Airartuuq, Sarqituq. 

Summer: Airartuuq, Akunniq, Inutsulik (also known 
as Tulliraq), Salliq, Inturlik. 

Fall: Innuujuit, Iggiajaaq, Natsituuq, Sarqituq, Quaqtaq, 
Nujaraarjuq. 

des embarcations en peaux (umiaq), habituellement faites 
de peaux de ujuk (phoque barbu). Comme l'umiaq était le 
seul moyen de voyager en été, les qajaq étaient remorqués 
à l'arrière. Les gens changeaient aussi de campement lors­
que le bois d'allumage venait à manquer. Ils allaient là où 
ils pensaient pouvoir en trouver davantage. 

Avant l'établissement de la communauté à Quaqtaq 
Campements d'hiver : Iggiajaaq, Arvavik, Aarrajaq, 

Tas iu jaq , Aivir tua juk, S iarar tuuq, Iqa luppi l ik et 
Tasirjuakuluk. 

Campements de printemps : Qikirtaaluk, Ipiutaaq, 
Imilik, Inutsulik, Airartuuq. 

Campements d'été : Airartuuq, Akunniq, Inutsulik 
(aussi appelé Tulliraq), Iggiajaaq. 

C a m p e m e n t s d ' a u t o m n e : Innuuju i t , Quaqtaq, 
Iggiajaaq, Natsituuq, Sarqituq, Nujaraarjuq, Imilik. 

Campements traditionnels 
Hiver : Iggia jaaq, Arvavik, Aarrujaq, Tasiujaq, 

Aivirtuajuk, Surartuuq. 

Printemps : Qikirtaaluk, Ipiutaaq, Imilik, Inutsulik, 
Airartuuq, Sarqituq. 

Été : Airartuuq, Akunniq, Inutsulik (aussi appelé 
Tuulliraq), Salliq, Inturlik. 

Automne : Inuujuit, Iggiajaaq, Natsituuq, Sarqituq, 
Quaqtaq, Nujaraarjuq. 
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sd<rcr>o- b A c p v 
Quaqtaq Genealogies 
Généalogies de Quaqtaq 
by/par Martha Palliser 

Paaliaq 
-Qanaq Puvittuq 

- • ' b o . 1 ' > A e D * 

Miggamiq sp Kimmituq 

I t tusaarjuk 
- tq i rquu t ihk 
-Putugur lu 

- E m m a Ursulijuq 
A C D S V 

- A - 3 L > V r V 

Qasininaq Qasigiaq 
-Siquaq 

' b r V c L ^ * b r T < P 

Kangi l i j ja i 
b ' - r ^ ' - i r A 

Tivi Qakurtaajuk 
-Christ ina Aarngaaluk 

Siqualuk 
f l A ^ b d ' C V 

- b r T l a . < i l \ j r ^ c X - s ' 

Elijah Sinarnaq 
-A l ic ie Sirpaluk Pallia 

- < J c V r " < _ j ' < > < 

Mary Nammaajuk 
-T iqkungiq 

Sammy Taqkiapik 
- U w a u t i 

S i " C f t P < I A ' 

Juupi Saatuq 
-Mas ik 

V A k o * * 

Juusipi Arnatuinnaq 
-Martha Qalutaq 

f — - L c t j C * 

Tarq iap ia ruq l 8 9 2 - 1 9 5 2 
-Levina Taqaq 1 9 0 3 - 1 9 4 8 

C * P « A 4 ? * 
- c - A o _ C ' b t k 

Jaiku Napaq Tukkiapik 
1 9 0 3 - 1 9 6 7 

-Lilly Maggie Augiaq 
1 9 2 0 - 1 9 8 2 

VAê o - O C M , P < A l 

- r r LP «lOrO** 

• Mat thew Qalliutuuq Tukkiapik 
1 9 2 1 - 1 9 6 3 

-Annie Inukpaq 1 9 0 4 - 1 9 7 9 

• C h a r l o t t e Kangilijjai Tukkiapik 
- J i m m y P.Uqittuq 1 9 1 9 - 1 9 7 7 

-Char l ie Quiliq 1 9 1 7 - 1 9 4 7 ' 

•Char l ie Tiqkungiq Tukkiapik 1 9 2 5 
-Galakki Qaukkai 1 9 2 2 - 1 9 5 2 

- M a r y Siquaq Inuluk 1 9 2 2 - 1 9 9 2 

• Jobie Saat tuq Tukkiapik 1 9 2 7 - 1 9 8 6 
-Eva Kaujjaq Qungiaq 1 9 3 4 

•Susie S. L. Tukkiapik 1 9 3 4 see CT3 
-Etua Edward Puttayuk 1 9 2 7 - 1 9 8 8 

• Mai Nammaajuk Tukkiapik 

•Sammy Aanaqataq Tukkiapik 

• Inuluk E.I. Tukkiapik 1 9 4 2 
-Elisapi Inugaluk Tukkiapik 1 9 4 0 

•Christ ina Arjangajuq Tukkiapik 

• Minnie& Qanaq Tukkiapik 1 9 4 6 
- P e t e r Marik Saumik Airo 1 9 2 8 

• L V I > V c - C O * * 
C ^ P O A -

-4<r û j ) ' < " 

• ^ n ' b M V ^ A C P « A ' 

• S t - n * P T * C ^ P O A * 
- L c - P l b > b A 

- r < ^ r"d<1* i j y ' 

• «•? A V D " C P A A * 

• / V Sd(-<" <r<> C * P < A ' 
- A D O V C - T * 

- L A Q . ' L ^ ' C * P < J A ^ 

• V f < i a . * b C * O P « A ' 

• A ^ j ' A D O A D P C ' * P < A * 
- A c - S A A j L j ' O ' P O A ' 

• I V * b a . " O k P < J A k 

- A C Ln.* K>T* A 4 ? 

Minnie Siquaq Elijah Tukkiapik Elsie Panniuq 
A « * V '<'o-t>" 

Puviniq Tukk iap ik 
> A t r " C k P<JA* 

Eli jah© Aasivak 
Tukkiapik 1 9 3 6 

-Susie Jaaka Tukkiapik 1 9 2 8 
A ^ A C * <V<?b C l b P<JA k 

-Ai> b-b C*P< IA ' 

y<Kf, Q u a q t a q , 1 9 6 6 
Se- O s P « A h O t f t V * < L L _ D C A A D 
Charl ie Tarqiapik the elder a n d D a v i d O o v a u t . 
Charl ie Tarqiapik senior e t D a v i d O o v a u t . 
C O L L E C T I O N : Louis-Jacques Dorais , Photo : Louis-Jacques Dorais ( I N D LJD 0 3 9 ) 
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P i l u q t u u t 
I 

Kin i rn iq 
" 1 

I t i g a i t t u q - sp ? 
A R I L A ^ - P o - P ^ 1 

A a r a r j u a q A r n a t u i n n a q 
< V 3 A V > 

P u t u g u l u sp 1 / I t i g a i t t u q Aa lupa -
> D J j / A f U A O ' * < I - D < 

• ETUA PUTTAYUK 
- Q a k i g u l u k 

• A D < > C C ^ B 

- q b P J ^ b 

Siquaq 

• I n u m a n n a q sp 2 
A j ) L ' ( l s i 

• ITUGI INULUK 
-Chr i s t i na A r j a n g a j u q 1 8 9 9 - 1 9 4 9 

- I t t u k u l u a p i k 
• ADP A _o_j»b 

- b f V o _ < ^ s b ^ S b 

- A O d j < A l 

• MASIK 
• L r " 

• LOUISA MARY PAURNGAQ 
- M a k u s i P a p i g a t u q 1 9 0 6 - 1 9 7 1 

• _ i A S R < r - O ' V 

- L d r - <AbcDn 

• N O A H MASIK 1 9 0 3 - 1 9 4 8 
- E v a Jaakak Putu l ik 1 9 0 9 - 1 9 5 2 

•_o< L r " 
-À<? ! r b k > D c - b 

•L ISI@ MANNGIUQ O O V A U T 
- A l l i r u k 

• e r r * * L.""Pt> , b > < < ? > c 

- < T c - ? b 

I j jualuk - U v v a u t 
A N < j l - >«<?t> c 

A a r a r j u a q sp 3 
< I V J < R B 
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rruGi inuluk 
-Chr is t ina Ar|anga|uq 

• C h a r l i e ® Quiliq 1 9 1 7 - 1 9 4 7 
- C h a r l o t t e Kangilijjai Tukkiapik 1 9 2 4 - 1 9 5 3 
'W* \ )A t - " 
-s<_n b ^ t - ' ^ A c p < a ' 

• M a r y ® Tukiliak I n u k l u k 1 9 0 6 - 1 9 7 2 
- M u g g u a l u k Muususi Padlayat 1 9 0 6 - 1 9 6 8 
• r < f - DPc-<' J j j ' 
- J ' J < j * J , V 

• M a r y ® Kiinalik Inuluk 1 9 2 3 - 1 9 9 8 
- P a u l u s i Qal inguq Sav ianuk 1 9 1 6 - 1 9 6 1 
—Elaiji Kumakuluk 1 9 2 2 - 1 9 7 6 

- O o r 1 <b<r\J"' K A < T « -
- A o A f d L d j ' 

• E t u a ® E d w a r d Puttayuk 1 9 2 7 - 1 9 8 8 
- S u s i e Sikuliaq Tukkiapik 1934 

• AD< > 'C^ ' 
- rV r ,d<r<>" C P 4 A -

• M a g g i e ® Qupirruq Qaukka i 1 9 3 5 
- D a v i d George Uppik 1 9 3 3 
• LP« ' JAV" 'b>bA 
OA <RT > 'A-

- ITTUKULUAPIK 
- A , 3 d j < A " 

• L o u i s a © S iquaq 

• I k u a g a s a k ® 

Ad 3 L K " * 

' - ' L i z z i e ® Qupirruq 
s d A V 

* • - E t u a ® Puttayuk 
A 3 < « > 'C^ ' 

• A a t a m i ® K. Inugaluaq 
<jcr» d^Lc-o-"1 S j I j < 1 " 

• L u k a s i ® Uvvaut i Arnatuq 

LOUISA MARY P A U R N G A Q 
- M a k u s i Papigatuk 1 9 0 6 - 1 9 7 1 
j A S r < c < r > " V 
-Ldi ' < A b O * 

•Mary Alaku Papigatuk 
- U l a a j u q Lucassie Nmgiurluut 
• r < ^ < c d <Ab 'D" 
-frd-V" jbr" o - T > ' 3 , : 

• M a g g i e Aviliajuk Papigatuk 
LP <Ac-<W' <Ab 'D" 

• Q a s i n g a 
W S L 

• P a p i k a t t u q 
< A b ' 3 " 

•Annie K innauiaq Papigatuk 1 9 2 8 - 1 9 7 9 
- M a r k Kadjulik 1 9 2 4 
.<o- P-o_I>i-" < A b < 3 * 
- L b ' ^ V 

- M a r y S a n a a q 1 9 1 0 - 1 9 8 7 
-r<h So." 

* • - A d a m i e K a u d j a k Pap iga tuk 1 9 3 0 
- E l i s a p i Nun ivak llisituk 1 9 3 5 
• 4 c r b > ^ - <Ab 'D" 
-Ac-SA j î f l . * 1 A<RR"0' 

- J e a n n i e T u n u Pap iga tuk 1 9 3 4 
- P a d l i Ut tuujaq llisituk 1 9 3 1 - 1 9 9 1 
•^o- Dj> < A b ' 3 " 
- < V O'DV A<rr"3 ' 

•Sus ie Arnaka l lak Pap iga tuk 1 9 3 9 - 1 9 8 5 
- T l v i T u u k k a q llisituk 1 9 3 3 
• / V <]<a.b"c-* <Ab'I> 4 ' 
-HA 5 'b" A t - r " 3 " 

•Johnny Qa iga l lak Papigatuk 1 9 4 1 
- J e a n n i e Angutiggiq Qupirrualuk 1 9 4 1 
• V<r ' b A l ' t - ' < A b ' 3 " '/ 
-ï<r < T j n T " ' d A , ? < j ' 

• M a r y ® Inuluk Papigatuk 1 9 4 7 

•El i jah T a y a r a k Papigatuk 1 9 4 9 
At_A'V O V < A b ' 3 " 

Paaliaq 
- Q a n a q Puvittuq 

< - < " 
- ' b o . ™ > A < 3 » 

Elijah Sinamaq 
-Alicie Sirpaluk Pallia 

A o A 1 ^ P a . V " 
- ^ p p ' i j ' < - r < 

Miggamiq sp Kimmituq 
P I P - P ' - r D " 

Ittusaarjuk 
-Iqirquutilik 
-Putugurlu 

- E m m a Ursulijuq 
A ' 3 V 

- A Y ' He- ' 
- > D ? 1 _ > 

- A < L >V<r-<> 

Qasininaq Qasigiaq 
-Siquaq 

V c - e > , b P P < * 

Kangilijjai 
b s i v l V A 

Mary Nammaajuk 
-Tiqkiingiq 

—n* N r " 

Sammy Taqkiapik 
- U w a u t i 

r C * P < A ' 
- 6 > * « > n 

Juupi Saatuq 
-Masik 
A D" 

- L P ' 

Tivi Qakurtaajuk 
-Christina Aarngaaluk 

Siqualuk 
f lA 'bd s ^ 

— bPflo. ' n . j P ' d < j ' 

Juusipi Arnatuinnaq 
-Mar tha Qalutaq 
PA « V 3 4 ' c l * 

- C ' t j C 

X 

Tarqiapiaruq 1 8 9 2 - 1 9 5 2 Jaiku Napaq Tukkiapik 
-Lev ina Taqaq 1903 -1948 1 9 0 3 - 1 9 6 7 

C°P<1A<?' 6 -Lilly Maggie Augiaq 
- c - A a . C V 1 9 2 0 - 1 9 8 2 

i^Ad o_<" C ' P O A ' 
- c - c - P < > r < -

Minnie Siquaq 
r<r P 'd4 * 

Elijah Tukkiapik 
A c A t C*P<!A ' 

Elsie Panniuq 
A 4 V < ' o - > " 

Puviniq Tukkiapik 
>&<r* O P 4 A ' 

Elijah® Aasivak 
Tukkiapik 1936 

Susie Jaaka Tukkiapik 1928 
A c A ' i - P « * c * P < A » 

- V P b C P 4 A -

: > r ? > c i l 



P e l e r Ittulaat 

À C A O . L ' 

J o h n n y Issaiat Pap iga tuk 1 9 2 3 

- A n n i e T i m a n g i a q Kiata innaq 1 9 2 9 

• i - o - A * S k < < A b O " 

N O A H M A S I K 1 9 0 3 - 1 9 4 8 

- E v a J a a k a k Pululik 1 9 1 9 - 1 9 5 2 

JI< L r " 

- À ? > } , - • 

• M a s i k 

• A l o u p a I t igait tuq 1 9 3 0 - 1 9 7 5 

- S u s i e J a a k a k Nats inga jaq 1 9 3 2 

• < i o < A r U A ' D " 

• M a t t h e w Pulul ialuk Putulik 1 9 3 2 - 1 9 8 6 

- E v a Kiggavik Annahatuk 1 9 2 6 - ' ' 

- C h r i s t i n a Ippiq Ittuq 1 9 5 2 

- À « P L L c - * < o _ q b O 

- b / r i o . A ' A ' A O " 

•Aa lamiS Kusugaliniq Inugaluaq Inuluk 

• • J C r X d H L c - o - ' - 4 j I j < I " A - o j " 

•Juusipi Taqul ik Kiliutaq 1 9 4 2 

- M a r y Na luaq l l imasaut 1 9 4 8 

• i V A O d e - - P c - t > C " 
- T O I * < ^ _ > < J " A t - L M > < 

•Eva M a y Al laka Kiliutaq 1 9 4 6 

- R o b e r t Deer 

• A ? L A < T ^ b P ^ > C " 

- t > i - A n < 

- M a k u s i Kiliutaq 1 9 1 0 - 1 9 7 0 

- L d c * P c - t > C " 

• G e o r g e Miqkua laat Kiliutaq ? -1950 

• - E l i s a p i Taqul ik 1 9 2 4 - 1 9 9 2 

- A e - S A O d < - -

•Eva Louisa Mary J a a k a Kiliutaq 1 9 6 8 

-A l la in Carr ier 1 9 6 8 

• A ? j A S r<h i >b P c - > c 

- < L i l b r v < 1 

• H a r r i e t ® Christ ina Itigaittuq Kiliutaq 1 9 7 0 

-Bi l ly M e e k o 

• , L > < ! ' b r T I a . A n b A O " P c - > C " 

A r f d 

•Mary Martha Kiliutaq 1974 

- N o a h Bobby Johnny Ittuq 1 9 6 9 

• r < ^ L C P c - > C " 
- _ o < J < A L c r A O " 

Kul lua juk 
- P i m i q 

A l a k u 
- M a t i u s i N u w u k a a t 

Ig i juq 
- T a l i r p i k 

- C < - ' A ' 

" P u t u l i k • M a t i u s i Putuhk 
- t l v a K a u j j a 

• L r i f r f ' > } e - f c 

• Ku l lu laaq 
- S u a r t i 

• K i a t a i n n a q 

I i 
• M u u s u s i K u l l u a a q « L i z z t e A m a a r a q 

• j , V J ' j l " 1 8 9 1 - 1 9 6 6 
- Q a u k k a i 
- T i r t i l u k 

• c V - t f o . ^ 
- *bE>bA 
- r r n _ > ' 

• M a r k I m a a t a l u k 
- M a g g i e P i l aa r tu juk 

Masi r luk 
• L A L C j ' 

- L P A c ' D V 

• M a g g i e Q u p i r r u q 
- u n k n o w n 

- > « L y d i a K u l l u l a a q 
• Î - C K 1 d - j o . " 

• M a t i u s i Ku l lu laaq 
- A n a u t a q Q a t t a a k u l u k 

1 9 1 4 - 1 9 7 9 
• L f l O f d ' j i L * 

-<a.>C ' b ç C < * j ' 

- Q a m u r a a l u k • 
-'bJ<-i_->' 

• A l a c i e M . Q a m u r a a l u k 
1 9 3 3 - 1 9 8 3 

- J o h n n y N a s a a l u k 
• < l ( l > c r s r > ^ t ' b J ^ j ' 

• G e o r g e S. Q a m u r a a l u k 

- J e a n n i e A r p i k 
• 1 8 9 6 - 1 9 8 9 

• Elisapi Arp ik Q a m u r a a l u k 
1 9 3 3 - 1 9 9 7 

- M i n g u D a a m a A l a k u 
1 9 2 7 - 1 9 9 0 

" A c - S A 4 ' A * ' b J S j * 
- r \ i Co- < <i<_d 

• J i m m y T u n i q Q a m u r a a l u k 
- M a t h i l d a A . Q. Q u n g i a q 

« f T D o - 1 * • b J ' ï j ' 
- L l l e - C <•*<?* 'Pr-1** 

• J i m m y Q a m u r a a l u k 

• L o u i s a @ Q a m u r a a l u k 

• A d a m i e Nunal ik P a p i g a t u k 
1 9 8 7 - 1 9 S 2 

- I n u l u k 
- A l i c i e Nig iguluk Nunal ik 

• P a w i k 
-Ui l ia luk 
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Aupaluk I n u i t Elders Conference 
The 13th assembly of the Nunavik Elders' Conference, 

organized by Avataq Cultural Institute, took place in 
Aupaluk in the first week of September. Thirty-one elders 
representing their home communities attended the meeting 
and were joined by sixteen young Inuit, also representing 
their communities. A number of representatives from vari­
ous organizations and agencies also attended in order to 
discuss their activities related to elders' concerns. 

T h e e l e c t i o n 
At this assembly, the president and the four directors 

of the board of Avataq were all up for election. The three 
candidates for the presidency were J o h n n y Epoo of 
Inukjuak, Paulusie Kasudluak of Salluit, and Robert Watt 
of Nunavik. Robbie won the position by a vast majority. 
Earlier this year, Robbie had become interim president fol-

Conférence des aînés i n u i t à Aupaluk 
La 13 e Conférence des aînés du Nunavik, organisée par 

l'Institut culturel Avataq, a pris place à Aupaluk la première 
semaine de septembre. Trente et un aînés et seize jeunes 
Inuit, représentant leur collectivité d'origine, ont assisté à 
la rencontre. Les représentants de diverses organisations, 
dont les activités intéressent les aînés, y ont aussi parti­
cipé. 

É l e c t i o n s 
Les élections à la présidence et à tous les postes du con­

seil d'administration d'Avataq étaient à l'ordre du jour. 
Johnny Epoo (Inukjuak), Paulusie Kasudluak, (Salluit), et 
Robert Watt (Nunavik) ont porté leur candidature à la pré­
sidence. Robbie a remporté l'élection par une vaste majorité. 
Par suite du départ de Mary Palliser, il était devenu prési­
dent par intérim plus tôt dans l 'année. Les nouveaux 
administrateurs élus sont Jacob Oweetaluktuk (Inukjuak), 

Des nouvelles d'Avata 



< > < j l , A u p a l u k 1 9 9 8 A 

Robert W a t t w ins in the presidential e lect ion . 
Robert W a t t est déclaré va inqueur d e l 'élect ion. 

< > < j b , A u p a l u k l 9 9 8 
rïA >%^\ va- <AP, A C < r < v e b < I L J < v s r é u ^ ' n ^ r . 
Tiivi O w a u t speaks whi le Johnny Airo, Peter Akpahatak a n d others listen. 
l o h n n y Airo, Peter Akpahatak e t d 'autres é c o u t e n t Tiivi O w a u t . • 



< n ^ V J o - U c o - P < P C > n i ^ c _ < K A C >o- A > A_o c ^< in> s b , 
< i > ^ p s b s \ j < r \^r>* < I L L j > V a j < I C j ) o . a t > * . 
> ^ A S c J b c _ > ^ b <T l . ^ "b \ Jc r<J c c r P ^ O / V . C'bcr 
<^JT, > ^ A < H ^ " b \ J b A ' o _ c _ [ > ^ b r<t <c-K 
j o " b n ^ j . _ D C c b n L P - s % j n ^ p c f^<b >Ac^cyb 

A - o c ^ < n > < b , <i{ < r > ' D q b D " c > L , b > A V D T > S b , 
«AKP < CC_T- c S * - j r > * , < 1 l L J SC- <T° bl% b Y V - s K T l V . 
O V O ^ L C o - ? < i?nA6- c , > ? A J b n L ^ c V T j 
<ic-<ir i LLo.c-c_i>^?> c. L v v r * « A S P < c c_^ c n c - 7 -ovo -
b n L > t > s b n r _ o c D v ^ n o c ^ D 1 1 . 

A _ o L L r S _ c < 3 L I 3 > A b b A c 

b f 1 L o - < P r ' < A ° ' r c 

A % > L o _ V < > c > D S b Cbo- bnLo - > c _ > ^ r A ^ b A c 

< l L J » A b b A c bnLo - < J P P < A s L c . A _ D L L O _ c qbl>M_7-ro- b 

>A b b_o c D P P L o - T o - ^ D o - P f l ^ P c . b f l L P V L c - ' L C 

A ^ J > < 4 J < ( T , b f l L o - < l ? P c D A V C c _ > ^ V D A , b 

briLo->^J c Q - ^ O J n ^ b j ^ J ^ ^ o - , Pc_Ccr<lAb . o c c - l V . 
< > < j L r o c A J l L O _ Y C A c > , b c c > c > ^ v 
b n L P < V L ^ j c s b t > M > P 7 - i v b C E > v n b . 

b n i _ o - < i p p v n j P c A D D A 6 - c ^ ^ A J ) , C > ^ J L L S L C 

A > J < C _ > ^ DPPo_o_<"c_r J o- J , > A b b D A " a _ > s r c D . o c 

A . o L L n A s j , C A b d - o s L j < s \ J < j < O n c » V L s s P D _ o c 

A L o v r u j . b n L o - « p p v r V c _ i > ^ A c C V L I V r c s _ o c 

P c ^ r , C d \ J V P c r J c - ^ C r u > V , D P . 
b n L o - < p p > c _ > ^ L r ^ q b A c - V o _ c _ i > ^ T ^ b > c ^ r b 

A c _ c n ^ p c . < I A S P < c c _ 7 - C ^ j r > , b , A c - ' o - < i n v n t - J j 
O - o t i v T - O - « o J b C b A b ^ n ^ j . r>o_ b n L o - ^ P P ^ 

< n > r j < l L J r'o.j' < D P ' O _ L S L C n r s p - o 
t > s b c - L ^ > V n b . C A i _ c S A o _ q \ A - o L L n . c Po_ b dDA"o_A c 

A b ^ V V C c _ > ^ P ? > c A b ^ V P < q b D < S r b . 

lowing the departure of Mary Palliser. The newly elected 
directors are Jacob Oweetaluktuk of Inukjuak, Josie 
Tullaugaq of Puvirnituq, Isaaki Padlayat of Salluit, and 
Charlie Arngak of Kangirsujuaq. Following the announce­
ment of the results, Robbie and the new members of the 
board were just delighted. 

E l d e r s a n d Y o u t h W o r k s h o p s 
Perhaps the lasting highlight of this conference was 

the elders and youth workshops, where elders handed down 
some of their vast skills and knowledge to the younger gen­
eration. 

The workshops followed the meetings and were given 
outdoors and in a tent camp, put up for this purpose, on 

< > < j > , A u p a l u k 1 9 9 8 
D _ D « . < ' * 3 * , A L < - A L C < ^ . A C < C r . > V A J < C . < L L J P C d P < A L « C J C C _ 
Tunu N a p a r t u k , Emily Emudlak , Pita A a t a m i , Robert W a t t , Rhoda Kokiapik A tagotaa luk . 
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Josie Tullaugaq (Puvirnituq), Isaaki Padlayat (Salluit), et 
Charlie Arngak (Kangirsujuaq). Robbie et les nouveaux 
membres du conseil étaient tous ravis du résultat des élec­
tions. 

A t e l i e r s r a s s e m b l a n t j e u n e s e t a î n é s 
Ces ateliers ont sans doute été le point marquant de la 

conférence. Après les débats, aînés et jeunes se rassemblaient 
soit à l'extérieur, soit dans un campement spécialement 
aménagé aux abords du village, et les aînés, délégués à la 
conférence, transmettaient à la jeune génération leur vaste 
bagage de connaissances. Les aînés d'Aupaluk se sont joints 
aux délégués de l'extérieur à titre de personnes ressources. 

L'atelier sur les secours en cas de noyade a été très ins­
tructif, non seulement pour les jeunes, mais aussi pour de 
nombreux aînés, surtout ceux qui n'avaient jamais connu 
de telles expériences. L'atelier s'est tenu directement sur la 
plage afin de créer un contexte réaliste. 

L'atelier sur le dépeçage de Yutjuuq (phoque barbu) s'est 
aussi révélé très intéressant. L'instructeur principal, Isaaki 
Padlayat (Salluit), et son assistant, J o h n n y Anahatak 
(Aupaluk) ont couvert tous les aspects de la matière, mon­
trant la méthode pour dépecer l'animal et indiquant le nom 
de chacune de ses parties. Ici encore, d'autres aînés ont 
apporté un complément d'information au besoin. 

Des aînées ont mené un atelier sur les plantes médici­
nales et les soins tradit ionnels de même que sur les 
techniques anciennes. Louisa Kulula, de Quaqtaq, a mon­
tré c o m m e n t on fabrique l'alliaq (tapis de brindilles 
entrelacées). D'autres femmes ont préparé diverses tisanes 
et en ont expliqué les propriétés thérapeutiques. 

S a p u t i i t 
L'Association de la jeunesse du Nunavik était aussi pré­

sente à Aupaluk. Les délégués de cette organisat ion 
indépendante ont tenu leur propre assemblée simultané­
ment à la conférence des aînés, mais l'un d'eux siégeait 
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r n <'•>:* a - ' < ^ < I L J rV J O C o^L'b". 
Mitiar juk N a p p a l u k a n d Daisy W a t t d o string games . 
Mit iar juk N a p p a l u k et Daisy W a t t font des figures d e ficelle. 

constamment à la table de conférence, si bien que les jeu­
nes ont pu faire valoir leurs vues en tout temps. 

Dans un geste de respect envers les aînés, l'Association 
de la jeunesse a prié ces derniers de choisir un nom pour 
elle. Les aînés ont retenu le nom Saputiit (barrages de pier­
res). 

Les jeunes ont discuté entre eux des questions qui les 
concernent et ont adopté des résolutions en conséquence. 
Ils semblaient avides du savoir de leurs aînés, prenant des 
notes et posant des question tout au long des ateliers. L'am­
biance était amicale, ce à quoi la tenue des ateliers à 
l'extérieur ou dans des tentes a largement contribué. Après 
tout, c'est ainsi que les aînés ont eux-mêmes fait leur ap­
prentissage. Les réunions sur le terrain ont ajouté une toute 
nouvelle dimension — celle des sens — à la transmission 
du savoir traditionnel. 

i 

A u p a l u k : l a c o l l e c t i v i t é h ô t e 
La collectivité d'Aupaluk a chaleureusement accueilli 

tous les délégués. Même si elle est la plus petite des collec­
tivités du Nunavik, cela ne l'a pas empêchée de très bien 
recevoir plus de 50 personnes. La nourriture était abon­
dante et délicieuse, tant dans le festin de bienvenue que 
dans le pique-nique de clôture organisés par Aupaluk. Les 
membres de la communauté ont aussi emmené leurs invi­
tés à la pêche, à la chasse et à la cueillette de baies sauvages. 
Ils ont également organisé une soirée fort divertissante, 
pleine de danses et de jeux. 

La corporation foncière, Nunavik Corporation, avait 
chargé trois femmes de fabriquer une énorme tente de toile, 
pouvant abriter 60 personnes. La tente a été donnée à 
Avataq et a servi pour le festin de bienvenue et pour la 
tenue de certains ateliers. On s'en servira de manière sem­
blable lors des prochaines conférences. 
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T h e arrival of Z e b e d e e N u n g a k by boat f r o m Kangirsuk. His c o m p a n i o n s in 
t h e canoe are A d a m i e Inukpuk a n d | o h n n y Akpahatak . 
Z e b e d e e N u n g a k arrive en ba teau d e Kangirsuk. Ses c o m p a g n o n s sont 
A d a m i e Inukpuk et | o h n n y Akpahatak . 
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the outskirts of town. Elders from the community of 
Aupaluk joined the delegate elders as resource people. 

The workshop on the resuscitation of drowned persons 
was very instructive, not only for the youth but also for many 
of the elders, especially those with no first-hand experience 
with the subject. The elders gave this workshop right at the 
beach, so that the working conditions would be realistic. 

Another workshop that was also very instructive was 
the flensing and butchering of an utjuuq (Bearded Seal). 
Isaaki Padlayat of Salluit, the main instructor, was assisted 
by Johnny Anahatak of Aupaluk. This workshop covered 
every aspect of the animal: how to cut apart the animal, 
and the names and uses of individual body parts. Agairr;-
other elders made contributions as necessary. 

The women elders gave workshops regarding herbs and 
traditional medicine, and taught traditional skills. Louisa 
Kulula of Quaqtaq taught how to make alliaq (twig mats). 
Other women made various herbal teas, explaining their 
therapeutic properties. 

S a p u t i i t Y o u t h A s s o c i a t i o n 
Delegates of the Nunavik Youth Association were also 

present in Aupaluk. As they are an independent organiza­
tion, they had their own meeting simultaneously with the 
Elders Conference, but they always had a youth representa­
tive at the elders' conference table and were able to voice 
their concerns at any time. 

In a gesture of reaching out to the elders, the youth 
association requested the elders to select and bestow a name 
upon their association. The elders voted for the name 
"Saputiit" (stone-weirs). 

The youth discussed their own issues of concern and 
passed resolutions accordingly. The young people seemed 
eager to learn from the workshops given by the elders, tak­
ing notes and asking questions. The atmosphere was as 
informal; holding meetings in tents or outdoors contrib­
uted. After all, this was the way the elders had gathered 
their knowledge and learned their skills. The on-location 
meetings added a whole new dimension to things that had 
been taught before; the dimension of the senses. 

A u p a l u k : T h e H o s t C o m m u n i t y 
Aupaluk was a wonderful host community to all those 

who came from outside the village. Being the smallest com­
m u n i t y in Nunavik did n o t h i n d e r its ab i l i ty to 
accommodate well over 50 additional persons. The food 
was delicious and plentiful. The community hosted a wel­
c o m e feast and a farewell p i c n i c . Members of the 
community also took their guests out fishing, hunting, and 
berry picking. A fun-filled night of dancing and games was 
also organized by members of the community. 

The landholding corporation, Nunavik Corporation, 
commissioned three ladies to make a big canvas tent, ca­
pable of accommodating over 60 people. This tent was 
donated to Avataq and was used for the welcome feast and 
for some workshops later in the week. It will have the same 
function at future conferences. 

O t h e r P a r t i c i p a n t s 
The weather became a hampering factor for the meet­

ing, as airplanes could not land for two days, thus delaying 
the arrival of several organizations' representatives. How­
ever, the weather did not deter Zebedee Nungak, then 
president of Makivik Corporation and a resident of neigh­
bouring Kangirsuk, who arrived at the meeting in his boat. 
Other organization representatives included Makivik treas­
urer Pita Aatami, George Berthe, president of Taqramiut 
Nipingat Incorporated and Makivik secretary, J o h n n y 
Adams of Kativik Regional Government, Jobie Tukkiapik 
of Kativik Regional Government, Saala Padlayat, the Cul­
tural Development counsellor for Kativik School Board, 
Adamie Inukpuk of Kativik School Board and others. 

It was a great and grand week. Hospitality was warm. 
It being the end of the summer, the residents offered food 
to whomever came in, tea at the very least. Visiting and 
storytelling were commonplace. There is more than just 
what goes on at the conference table that makes such a 
meeting a success. 

A u t r e s p a r t i c i p a n t s 
Le mauvais temps a nui à l'assemblée, l'arrivée des dé­

légués de certaines organisations ayant été retardée de deux 
jours, parce que les avions ne pouvaient atterrir. Mais les 
avatars de la météo n'ont pas dissuadé Zebedee Nungak, 
alors président de Makivik, qui est arrivé à la conférence 
dans son bateau, vu qu'il réside dans le village voisin de 
Kangirsuk. Ont aussi assisté à la conférence Pita Aatami, 
alors trésorier de Makivik, son secrétaire George Berthe, qui 
est aussi président de Taqramiut Nipingat, Johnny Adams 
de l'Administration régionale Kativik, Jobie Tukkiapik de 
l'Administration régionale Kativik, et Saala Padlayat, con­
seillère au développement culturel auprès de la Commission 
scolaire Kativik. 

Ce fut une extraordinaire semaine de chaude hospita­
lité. L'été tirait à sa fin, et les résidants offraient sinon un 
goûter, du moins le thé à quiconque venait les saluer. Que 
de visites et de récits ont pris place! Le succès d'une telle 
assemblée ne réside pas seulement dans les débats soute­
nus à la table de conférence. 
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New Executive 
Director 

à -
j^Ê/r^ Avataq hired a new I x-

ecutive Director in May of 
1998. She is Rhoda Kokiapik 
Atagotaaluk a resident of 
Inukjuak. Rhoda cornes to 

this important position at a time when Avataq's financial 
standing has never been as challenging. 

Being new to the job, Rhoda is still learning her re­
sponsibilities. She says she has a lot of reading to do, 
especially about topics that she thinks would help her in 
her job. 

Rhoda devoted a lot of her first months of work to the 
organization of the 13th Elders Conference. She also chaired 
the conference, and had to make sure the elders were com­
fortable enough to say all that they wanted, without getting 
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carried away with storytelling. She said she found the ex­
perience a little difficult. 

Rhoda said that it will be important to work closely 
with Avataq President Robert Watt and with the board of 
directors. Rhoda has also met with her co-workers at Avataq, 
learning what their roles are. Part of her responsibilities 
include making sure the Avataq projects run well. One 
project, for example, is the teaching of traditional skills to 
interested individuals, showing them how to make such 
things as kamik (skin boots), amautik (women's child-car­
rying coat), atigik (parka), and tents. Communities decide 
what projects they want. 

Rhoda works at the Inukjuak office with Robbie, Ex­
ecutive Secretary Nancy Palliser-Kalai, and Susie K. Moreau, 
the Museum Curator. 

Rhoda grew up in Kuujjuarapik. Apart from her job, 
Rhoda has a family to raise. She and her husband, Eric 
Atagotaaluk, have two daughters and one son. 

Nouvelle directrice executive 
En mai 1998, l'Institut a embauché une nouvelle di­

rectrice executive en la personne de Rhoda Kokiapik 
Atagotaaluk, une résidante d'Inukjuak. Rhoda doit relever 
un défi de taille puisque elle assume cette charge impor­
tante à un moment où la position financière d'Avataq est 
plus précaire que jamais. 

Le poste est une nouvelle expérience pour Rhoda, qui 
continue de se familiariser avec ses nouvelles responsabili­
tés. Elle doit, dit-elle, faire beaucoup de lecture, en 
particulier sur les sujets qu'elle estime pouvoir l'aider à ac­
complir sa tâche. Ses premiers mois de travail ont été 
consacrés à l'organisation de la 13 e conférence des aînés. 
Comme elle a aussi présidé les débats, elle a dû assurer que 
les aînés s'expriment à leur aise sans trop s'éloigner du sujet, 
une expérience qu'elle a trouvée un peu difficile. 

Pour Rhoda, il importe de travailler en étroite collabo­
ration avec le président, Robert Watt, et les membres du 

conseil d'administration. La directrice a aussi rencontré ses 
collègues de l'Institut et s'est familiarisée avec le rôle de 
chacun. Elle a notamment la responsabilité d'assurer le bon 
fonctionnement des projets d'Avataq. L'un d'eux porte sur 
l'enseignement des techniques traditionnelles aux person­
nes qui s'intéressent à apprendre comment fabriquer des 
choses telles que les kamik (bottes de peaux), amautik (man­
teau de femmes muni d'un porte-bébé), atigik (parka) ou 
tentes. Les collectivités décident quels projets les intéres­
sent davantage. 

Rhoda travaille au bureau d'Inukjuak en compagnie 
du président, de la secrétaire de direction Nancy Palliser-
Kalai, et de la conservatrice de musée, Susie K. Moreau. 

Rhoda a grandi à Kuujjuarapik. En plus de son travail à 
l 'Institut, elle élève sa famille. Elle et son mari, Eric 
Atagotaaluk, ont deux filles et un fils. 

D P ^ H 
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Terminology Workshop 
A u g u s t 1 7 - 2 6 , 1 9 9 8 
U m i u j a q , N u n a v i k 

b y N o a h P a r t r i d g e 

Last year the terminology workshop was held in 
Umiujaq from August 17 to 26, 1998. The start of the work­
shop had to be delayed three days due to bad weather and 
airplane problems. Ten translators and interpreters partici­
pated in this workshop and were guided by four elders. 
Some of those invited couldn't attend due to other com­
mitments. 

R e c u p e r a t i o n D a t a b a s e 
At least 250 words from Davidee Niviaxie's recupera­

tion database were discussed during this workshop. There 

were a lot of difficulties in finding appropriate English 
equivalencies for these Inuttitut words, since many of them 
are no longer in everyday use. It took determination on 
the part of the participants to find English words for these 
difficult words. 

L e g a l t e r m i n o l o g y 
On legal matters, at least 75 words were covered in 

two days of intensive discussions. François Paré, who has 
experience in the legal system, was the resource person for 
the legal terminology part of the workshop. Again, diffi­
culties arose as it was hard to find words for concepts such 
as 1st, 2nd and 3rd degree murders. Mr. Paré said he knew 
it is difficult to be a translator in this field, especially when 
someone is translating or interpreting for a member of the 
immediate family or even a relative. Participants agreed 
they would like legal translators/interpreters to get together 
in the near future to discuss legal matters. 

Atel ier de te rmino log ie 
1 7 a u 2 6 a o û t 1 9 9 8 
U m i u j a q , N u n a v i k 

p a r N o a h P a r t r i d g e 

En 1998, l'atelier de terminologie s'est déroulé du 17 
au 26 août à Umiujaq. Il a débuté avec trois jours de retard 
en raison du mauvais temps et des problèmes de transport 
aérien. Dix traductrices ou traducteurs et interprètes y ont 
participé sous la supervision de quatre aînés. Certains des 
invités n'ont pu participer en raison d'engagements anté­
rieurs. 

B a s e d e d o n n é e s r é c u p é r é e s 
Au moins 250 mots, tirés de la base de données récu­

pérées de Davidee Niviaxie, ont été examinés lors de l'atelier. 
Comme beaucoup de ces termes sont sortis de l'usage quo­

tidien, les participants ont eu bien du mal à trouver les 
équivalents appropriés en anglais, mais en dépit des diffi­
cultés, il y sont arrivés à force de détermination. 

T e r m e s j u r i d i q u e s 
Deux jours de travaux intensifs ont permis de traiter 

au moins 75 termes juridiques. François P^ré, qui connaît 
le système judiciaire, a agi comme personne ressource pour 
la partie de l'atelier traitant de la terminologie juridique. 
Ici encore, les difficultés ont surgi lorsqu'il a fallu trouver 
des termes désignant des concepts tel le meurtre au 1 e r ou 
2 e degré. Comme l'a dit M. Paré, il est difficile de travailler 
dans ce domaine, surtout si on doit traduire ou interpréter 
pour le compte d'un membre de la famille immédiate ou 
même d'un parent éloigné. Les participants ont convenu 
que les traducteurs et interprètes juridiques se rencontrent 
dans un proche avenir afin de discuter des questions rele­
vant de leur domaine de spécialisation. 
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M e d i c a l t e r m i n o l o g y 
The medical terminology part covered two days, and 

at least 70 words were discussed. Gina Esperon, an interpeter 
from Patient Services of Montreal, was the resource person 
for this workshop. Again, difficulties arose because some 
medical terms, such as cancer, are hard to translate. No 
satisfactory Inuttitut word has been found for this word yet. 

There was also discussion regarding whether universal 
scientific terms should be translated or not; words such as 
cadmium, sodium, and potassium. It was also noted that 
translators or interpreters from the medical field should 
get together more often. 

V e r i f i c a t i o n o f t h e T e r m i n o l o g y D a t a b a s e 
The Terminology Database did not receive much at­

tention since the participants concentrated more on the 
Recuperation Database. More work needs to be done on 
the Terminology Database. 

L i s t o f p a r t i c i p a n t s a t t h e T e r m i n o l o g y W o r k s h o p 
August 17-26, 1998, Umiujaq, Nunavik 
Translators/Interpreters: Robbie Watt, Mary Ningiuk, 
Noah Partridge, Lizzie Kulula, Pasha Hubloo, Susie Gordon, 
Sarah Tukalak, Jeannie Sala, Johnny Angma. 
Elders : Saima M a k i m m a , Davidee Niv iax ie , J a c o b 
Oweetaluktuk, Susie Aloupa. 

T e r m e s m é d i c a u x 
Le volet de l'atelier sur la traduction médicale a duré 

deux jours et permis l'étude d'au moins 70 termes. Gina 
Esperon, interprète oeuvrant dans les Services aux patients 
à Montréal, a agi au titre de personne ressource. Une fois 
de plus, le choix des équivalents a créé des difficultés car 
les termes médicaux sont difficiles à rendre en inuttitut. 
Par exemple, on n'a pas encore trouvé un équivalent satis­
faisant en inuttitut pour rendre le mot « cancer ». 

Les participants ont aussi discuté de la nécessité de tra­
duire ou non les désignations scientifiques universelles, par 
exemple cadmium, sodium ou potassium. On a également 
conclu que les traducteurs ou interprètes médicaux doi­
vent se réunir plus souvent. 

V é r i f i c a t i o n d e la b a s e d e d o n n é e s 
t e r m i n o l o g i q u e s 

La base de données terminologiques n'a pas retenu 
beaucoup l'attention des participants, qui ont plutôt con-
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centré leurs efforts sur la base de données récupérées. Il 
conviendrait de poursuivre les travaux sur les données 
terminologiques. 

L i s t e d e s p a r t i c i p a n t s à l ' a t e l i e r d e t e r m i n o l o g i e 
Traductrices ou traducteurs et interprètes : Robbie Watt, 
Mary Ningiuk, Noah Partridge, Lizzie Kulula,Pasha Hubloo, 
Susie Gordon, Sarah Tukalak, Jeannie Sala, Johnny Angma, 
Aînées et aînés : Saima Makimma, Davidee Niviaxie, Jacob 
Oweetaluktuk, Susie Aloupa. 
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Al laq i i t 
The participants at this year's translators and interpret­

ers workshop in Umiujaq created an association for 
translators and interpreters of Inuttitut. On the final morn­
ing of the workshop, the founding members inaugurated 
their new association and elected its first officers and board 
of directors. The elected individuals will serve a one-year 
term. The new association will also recruit members among 
those who have participated in translators and interpret­
ers workshops in the past. The participants chose the name 
ALLAQIIT for their new association. Allaqiit meaning 
"those who write well." Another translation could be "the 
blue skies." 

The next terminology workshop will be held in 
Kuujjuaq in August, 1999. One of the recommendations 
of the workshop is to have translators/interpreters get to­
gether more often. 

The objectives of the Translators and Interpreters As­
sociation are: 
• to provide a collective voice for its members; 
• to provide for the professional development of its 

members; 
• to ensure that members exercise the profession in 

accordance with its code of ethics; 
• to protect the public interest by administering a 

public examination to ensure the quality of the 
services by its members; 

• to maintain amicable and professional relations with 
similar organizations. 
The Officers of Allaqiit are: Pasha Hubloo, President; 

Johnny Angma, Vice-President; Robert Watt, Treasurer; 
Noah Partridge, Secretary. 

Al laq i i t 
Les traductrices ou traducteurs et les interprètes qui 

participaient à l'atelier de terminologie à Umiujaq ont créé 
une association de traducteurs/interprètes de l'inuttitut. Le 
dernier jour de l'atelier, les membres fondateurs ont inau­
guré leur nouvelle association et en ont élu le Bureau et les 
directeurs pour un mandat d'un an. La nouvelle associa­
tion se propose de recruter des membres parmi les gens qui 
ont participé aux ateliers de traduction et d'interprétation 
tenus par le passé. L'association a adopté le nom de 
ALLAQIIT, qui signifie « ceux qui écrivent bien », mais qui 
peut aussi se rendre par « ciels bleus ». 

Le prochain atelier de terminologie se tiendra à 
Kuujjuaq en août 1999. L'une des recommandations issues 
du présent atelier est de multiplier les rencontres de tra­
ducteurs et d'interprètes. 

Les objectifs de l'Association des traducteurs et inter­
prètes sont les suivants : 
• fournir une tribune collective aux membres ; 
• promouvoir le développement professionnel des 

membres ; 
• assurer que les membres exercent leur profession 

conformément au code de déontologie ; 
• protéger l'intérêt public en administrant un examen 

public en vue d'assurer la qualité des services offerts 
par les membres ; 

• maintenir des relations cordiales et professionnelles 
avec des organisations semblables. 

Le Bureau d'ALLAQIIT : Pasha Hubloo, Présidente; 
J o h n n y Angma, Vice-président; Robert Watt, Trésorier, 
Noah Partridge, Secrétaire. 

La direction d'ALLAQIIT : Jeannie Sala, Lizzie Kulula, 
Jacob Oweetaluktuk, Davidee Niviaxie. 
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Board Members of Allaqiit are: Jeannie Sala, Lizzie 
Kulula, Jacob Oweetaluktuk and Davidee Niviaxie. 

Founding Members of Allaqiit are: Lizzie Ningiuruvik, 
Martha Kauki, Madge Pomerleau, J immy Mark, J immy 
Johannes, Caroline Alexander, Robbie Watt, Jeannie Sala, 
Saima Makimma, Davidee Niviaxie, Jacob Oweetaluktuk, 
Mary Ningiuk, Noah Partridge, Lizzie Kulula, Susie Aloupa, 
Pasha Hubloo, Susie Gordon Sr., Sarah Tukalak and Johnny 
Angma. 

The Artists Assistance Program, 1 9 9 8 
Avataq Cultural Institute administers a modest finan­

cial assistance program granted by the Québec Ministry of 
Culture and Communicat ions , to help artists realize 
projects. This program assisted four individuals last year: 
Sylvia Cloutier-Watt of Montreal , J o h n n y Oovaut of 
Quaqtaq, Mary Nassak of Kangirsuk and Laina Tulaugak of 
Puvirnituq. 

Membres fondateurs d'ALLAQIIT : Lizzie Ningiuruvik, 
Martha Kauki, Madge Pomerleau, J immy Mark, J immy 
Johannes, Caroline Alexander, Robbie Watt, Jeannie Sala, 
Saima Makimma, Davidee Niviaxie, Jacob Oweetaluktuk, 
Mary Ningiuk, Noah Partridge, Lizzie Kulula, Susie Aloupa, 
Pasha Hubloo, Susie Gordon Sr., Sarah Tukalak et Johnny 
Angma. 

Programme d'aide aux art istes, 1 9 9 8 
L'Institut culturel Avataq administre un modeste pro­

gramme, alloué par le ministère de la Culture et des 
Communications, dans le but d'aider les artistes à réaliser 
leurs projets. L'an dernier, ce programme a bénéficié à quatre 
artistes, nommément, Sylvia Cloutier-Watt de Montréal, 
Johnny Oovaut de Quaqtaq, Mary Nassak de Kangirsuk et 
Laina Tullaugaq de Puvirnituq. 

Sylvia Cloutier-Watt a pris part au spectacle Chinook 
Winds, parrainé par le Banff Center for the Performing Arts 
en Alberta. Sylvia exécute des danses traditionnelles adap-

} r~?> c i l 

Sylvia Cloutier-Watt took part in Chinook Winds, spon­
sored by the Banff Center for the Arts in Alberta. Sylvia 
does traditional dances with contemporary choreography. 
Johnny Oovaut and the other members of his group, Rhoda 
Ezekiel and Lizzie Niniuruvik, recorded a demo in St. 
Antoine, Quebec. The trio sing gospel music in Inuttitut. 
Mary Nassak made a recording of kattajak (throat chant­
ing) in Montreal. Laina Tulaugak received a grant for 
recording a CD at Inukshuk Products in Inukjuak. The 
Green Stone Association of Inukjuak received a grant for 
inaugural activities. 

Eva Deer of Quartaq, Edward Snowball of Kuuj juaq and 
Charlie Adams of Inukjuak are previous recipients of the 
program (1997). 

A second grant, new for this year, was also given by 
MCCQ. This grant is designed to promote the art scene in 
general. The funds for the year, totaling $15,000, were ear­
marked for activities undertaken at the Nunavik Elders 
Conference and for National Addictions Awareness Week 
in Inukjuak. 

tées à la chorégraphie contemporaine. Johnny Oovaut et 
les autres membres de son groupe, Rhoda Ezekiel et Lizzie 
Niniuruvik, ont enregistré une maquette d'audition à St-
Antoine, Québec. Le trio chante du gospel en inuttitut. Pour 
sa part, Mary Nassak a enregistré des kattajak (chants de 
gorge) à Montréal. Laina Tulaugak a reçu une bourse qui a 
servi à enregistrer un CD aux Productions Iiiukshuk, 
d'Inukjuak. L'Association Green Stone de Inukjuak a pu 
organiser des activités pour souligner son inauguration 
grâce à des fonds du programme. 

Eva Deer, de Quartaq, Edward Snowball de Kuuj juaq, 
et Charlie Adams d'Inukjuak ont aussi profité de ce pro­
gramme en 1997. 

, Cette année, nous bénéficions aussi d'une autre sub­
vent ion provenant également du M C C Q . Elle vise à 
promouvoir les arts en général. Les fonds accordés pour 
l'exercice se chiffrent à 15 000 $ et ont été réservés à des 
activités réalisées dans le cadre de la conférence des Aînés 
du Nunavik et de la Semaine nationale de lutte contre les 
toxicomanies à Inukjuak. 
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Activ i t ies of t h e Archeology 
Depar tment : Summer 1 9 9 8 

by Daniel Gendron 
Last summer, the archeology department focused its 

efforts on Phase 2 of the petroglyph project. Work got un­
der way in mid-July and continued until August 22. 

For the first three weeks, three archeologists worked 
alongside a second-year archeology student and four train­
ees from Kangirsujuaq to continue the dig and an extensive 
sampling of the Pre-Dorset sites discovered in 1996 and 1997. 

Meanwhile, three other researchers continued work on 
the petroglyph site at Qajartalik, where they found more 
unrecorded engravings, bringing the total to 175. The teams 
also unearthed extraction zones on the two main outcrops, 

where the Dorset people had extracted steatite for making 
common objects such as lamps and cooking pots. 

Surface sampling at one of the sites also turned up some 
bifaces made out of metabasalt, which the Dorset people 
used to cut out steatite pieces. Since the condition of this 
site is precarious, it is critical that this important work be 
continued next summer. 

The last three weeks of the research were devoted to 
reconnaissance work in the area between Douglas Harbour 
and Kangirsujuaq Bay, as well as on Ukiivik Island. The 
team identified about sixty archeological sites represent­
ing various periods of human occupation. 

T h e staf f of t h e A r c h e o l o g y D e p a r t m e n t are 
always happy to answer your questions. You can telephone 
us at (514) 6 3 7 - 9 9 8 3 or toll-free at 1 - 8 0 0 - 3 6 1 - 5 0 2 9 , 
fax us at (514) 637-9707 . You can also E-mail us with 
archaeo logy ques t ions at sever ian@avataq .qc . ca or 
pinardc@ avataq.qc.ca. 

Activi tés archéologiques : é té 1 9 9 8 

par Danie l Gendron 
À l'été 1998, le département d'archéologie a investi 

tous ses efforts dans la poursuite de la Phase II du projet 
des pétroglyphes. Le projet a débuté à la mi-juillet et s'est 
terminé le 22 août 1998 . Pendant les trois premières 
semaines du projet, trois archéologues, une étudiante 
diplômée et quatre étudiants de Kangirsujuaq ont procédé 
à la fouille et à l 'échantillonnage exhaustif de quelques 
sites prédorsétiens localisés en 1996 et 1997. Parallèlement 
à ces fouilles, une équipe de trois chercheurs a poursuivi 
les travaux sur le site des pétroglyphes de Qajartalik. Nous 
avons identifié plusieurs nouvelles figures portant ainsi le 
nombre à 175. De plus, des zones d'extraction exploitées 
par les Dorsétiens pour la fabrication d'objets usuels en 
steatite (i.e., lampe et pot de cuisson) ont été mis au jour 

sur les deux blocs principaux. L'échantillonnage de la sur­
face d'un des blocs principaux a aussi permis la collecte 
d'objets bifaciaux en métabasalte qui servaient à l'extrac­
tion des pièces de steatite à la période dorsét ienne. 
Toutefois l'état de préservation du site est toujours pré­
caire. Il est donc primordial de poursuivre cet important 
projet l'été prochain. 

Les trois dernières semaines du projet ont été consa­
crées à des travaux de reconnaissance entre Douglas 
Harbour et la baie de Kangirsujuaq et sur l'île Ukiivik. Cette 

-activité a permis l'identification d'une soixantaine de nou­
veaux sites archéologiques représentant les différentes 
périodes de l'occupation humaine de la région. 

Comme toujours, vous pouvez nous joindre par télé­
phone (514-637-9883 ou 1-800-361-5029), par télécopieur 
(514-637-9707) ou par courrier électronique (pour des ques­
tions concernant l'archéologie: severian@avataq.qc.ca ou 
pinardc@avataq .qc.ca). 
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Crime Prevention Commit tee 
One of the most active topics at the Elders Conference 

was crime and crime prevention. Crime and social offences 
have been major concerns of the elders since these confer­
ences began. During that time, elders and other members 
of Nunavik society have seen an increase not only in num­
bers of crimes, but also in their severity. Efforts to decrease 
crime have been made by individuals and by organizations 
such as the Kativik Regional Police Force (KRPF). 

At the Elders Conference, officers Carl Pepin and David 
Angutinguak of the Kativik Regional Police Force presented 
the challenges faced by the KRPF and the progress they are 
making. Johnny Adams, the Vice-Chairman of KRG (the 
parent organization of KRPF) was also there to present in­
formation and answer elders' questions. 

Mary Luuku of Ivujivik read a statement she had pre­
pared for the delegates regarding treating one another with 
respect. She had lost a sister earlier this year, who was shot. 
She came to this conference as a special guest from the 
community of Ivujivik. 

The delegates decided that after many years of just talk­
ing about the problem, they would like to see a crime 
prevention committee formed. 

New Avataq Publications 
Avataq Cultural Institute is proud to announce the 

production of four full-colour posters of elders. The four 
elders presented are J o h n n y George A n n a n a c k of 
Kangirsualujuaq, Daisy Watt of Kuuj juaq, Simon Kasudluak 
of Inukjuak, and Mina Naparruk of Umiujaq. The men are 
in hunting scenes. Daisy is wearing a beautiful costume 
and playing her accordion, and Mina is also in period cos-

Comité de prévention du crime 
Le crime et sa prévention ont compté parmi les sujets 

les plus activement débattus à la Conférence des Aînés. Du 
reste, l'activité criminelle et les comportements antisociaux 
préoccupaient déjà les aînés au début de ces conférences 
et, depuis, ils ne sont pas les seuls au Nunavik à avoir cons­
tater l 'augmentat ion non seulement du nombre des 
infractions criminelles mais aussi de leur gravité. Des parti­
culiers et des organisations, par exemple le Corps de police 
régional Kativik, ont consacré leurs efforts à la lutte contre 
le crime. 

Pendant la conférence, les agents Carl Pépin et David 
Angutinguak ont parlé des défis que doit relever le Corps 
de police régional Kativik, dont ils sont membres, et ont 
présenté les progrès réalisés. Johnny Adams, le vice-prési­
dent de l'ARK, dont relève le corps de police, était aussi 
présent pour donner de l'information et répondre aux ques­
tions des aînés. 

Mary Luuku, d'Ivujivik, a lu une déclaration qu'elle 
avait préparée à l'intention des délégués sur l'importance 
du respect mutuel dans nos rapports avec nos semblables. 
Sa soeur est décédée, plus tôt cette année, par suite d'une 
fusillade. Mary était l'invitée spéciale de la collectivité 
d'Ivujivik à la conférence. Les délégués ont décidé qu'après 
toutes ces années passées à discuter du problème, ils sou­
haitaient maintenant la création d'un comité de prévention 
du crime. 

Nouvelles publ icat ions d'Avataq 
L'Institut culturel Avataq est fier d'annoncer la publi­

cat ion de quatre nouvelles affiches pleines couleurs 
représentant des aînés, n o m m é m e n t J o h n n y George 
Annanack de Kangirsualujuaq, Daisy Watt de Kuujjuaq, 
Simon Kasudluak d'Inukjuak, et Mina Napartuk d'Umiujaq. 
Les hommes sont représentés dans des scènes de chasse. 
Daisy, vêtue d'un magnifique costume, joue de l'accordéon, 
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tume, lighting a homemade candle. Individual posters are 
available for $4.00 each or the set can be purchased for 
$15.00. 

Avataq has also published two Elders Conference post­
ers as part of an ongoing series: one is of the Umiujaq 
conference (1994) and one of the Tasuiaq conference (1996). 
These beautiful photographic portraits of the elders were 
taken by Emanuel Lowi (at Tasiujaq) and Bob Mesher (at 
Umiujaq). These and other posters from'previous confer­
ences were published thanks to a grant from Indian and 
Northern Affairs, Canada. These posters are available for 
$5.00 each. 

Avataq has also published a set of topographical maps 
of the Kangirsujuaq region. This addition is the fourth in a 
series of Inuit Place Name Maps. The production of maps 
was also realized through a grant from Indian and North­
ern Affairs. A set of 10 is available from Avataq for $75.00. 
Individual maps are $8.00. 

tandis que Mina, aussi en costume d'époque, allume une 
bougie de fabrication artisanale. Les affiches sont disponi­
bles à l'unité (4 $) ou au coût de 15 $ pour la série. 

L'Institut a également publié deux nouvelles affiches 
faisant partie de la série « Conférence des aînés » ; elle re­
présentent respect ivement la Conférence de 1994 à 
Umiujaq, et celle de 1996 à Tasiujaq. Ces superbes portraits 
des aînés sont l'oeuvre des photographes Emanuel Lowi 
(Tasiujaq) et Bob Mesher (Umiujaq). Comme pour le reste 
de la série, ces nouvelles affiches ont été publiées grâce à 
une subvention d'Affaires indiennes et du Nord Canada. 
Elles sont disponibles au coût de 5 $ l'unité. 

En outre, Avataq a publié une série de cartes topogra­
phiques de la région de Kangirsujuaq, la quatrième des séries 
de cartes sur les toponymes inuit. Ces cartes ont également 
été réalisées grâce à une subvention d'Affaires indiennes et 
du Nord Canada. On peut se procurer la série de 10 cartes 
auprès de l'Institut pour la somme de 75 $. Les cartes sont 
aussi disponibles à l'unité, au coût de 8 $. 

The proceedings of the Tasiujaq Nunavik Elders Con­
ference 1996 is the latest publication from Avataq. It was 
also sponsored by Indian and Northern Affairs, and is priced 
at $12.00. 

Les actes de la Conférence des aînés du Nunavik, tenue 
à Tasiujaq en 1996, constituent notre plus récente publica­
tion, aussi parrainée par Affaires indiennes et du Nord 
Canada. Cette publication est disponible au coût de 12 $. 
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JgEj-3: A Groswater site 
in the Quaqtaq Region 

by Daniel Gendron 
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Western section of JgEj-3 site 
La part ie ouest d u site JgEj-3. 

JgEj-3: Un site de la phase 
Groswater dans la région 
de Quaqtaq 

par Daniel Gendron 



The JgEj-3 site is located in the municipality of Quaqtaq 
about 600 meters to the north-east of the town (see Figure 
1). We have known about the site since the late 1970s. But 
a systematic survey of human features was not done until 
1984, after part of the site was used as a borrow pit and an 
access road was built through the site from east to west 
(Aménatech Inc. 1984). 

The survey revealed some interesting material from the 
early paleoeskimo period, so a dig was begun the following 
year. Between 1985 and 1987, salvage excavation was car­
ried out in con junct ion with a field shcool for Inuit 
students, and a large portion of the area south of the ac­
cess road - the area most affected by the gravel extractions 
- was excavated (Avataq Cultural Institute 1988a; 1988b; 
1988c). Since then, exploitation of the gravel bed has re­
sumed and the access road has been widened, so previously 
intact areas have been damaged. 

The main occupation area at JgEj-3 covered some 4,675 
square meters, at an elevation of 16 to 17 meters above sea 
level. This area is delimited to the north, east and west by 
rock outcrops and escarpments, and on the south by a pond. 
The site contains the remains of 10 semi-subterranean 
dwellings and at least seven tent rings. Six of the habita­
tions and five of the tent rings have been excavated, along 
with the areas between them, for a total area of 574 square 
meters (see figure 2). 

The shape of the habitations was bilobate, and their 
dimensions ranged from 3.8 x 3.3 meters to 5.4 x 3.8 me­
ters. Average depth was 0.3 meters. Because the site has 
been occupied a repeatedly over the years, it was impossi­
ble to determine precisely the original internal layout of 
the habitations. A few clusters of rocks and flag stones sug­
gest the presence of fire pits, but these did not contain any 
trace of organic material. The tent rings are circular or oval, 
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Cent ra l sect ion of JgEj-3 site 
La part ie centra le d u site JgEj-3. 

Le site JgEj-3 est situé sur le territoire de la municipa­
lité de Quaqtaq à environ 600 m au nord-est du village 
(figure 1). Ce site est connu depuis la fin des années 1970, 
mais ce n'est qu'en 1984 qu'un relevé systématique des 
aménagements anthropiques y a été réalisé suivant l'utili­
sation de certaines portions de l'emplacement comme banc 
d'emprunt et par l 'aménagement d'un chemin d'accès tra­
versant le site d'est en ouest (Aménatech inc. 1984) . Le site 
avait révélé de nouvelles données très intéressantes con­
cernant la période paléoesquimaude ancienne et il avait 
alors été décidé d'y organiser un projet de sauvetage qui 

devait débuter en 1985. Entre 1985 et 1987, une fouille de 
sauvetage, jumelée à une école de fouille pour étudiants 
inuit, a permis l'excavation d'une grande partie de la zone 
sise au sud du chemin d'accès, soit le secteur le plus touché 
par {'exploitation du dépôt de gravier (Institut culturel 
Avataq 1988a; 1988b; 1988c). Les portions intactes d'alors 
ont depuis été endommagées par la reprise de l'exploita­
tion du banc d'emprunt et par l'agrandissement du chemin 
d'accès. 

L'aire d'occupation principale du site JgEj-3 occupe une 
superficie de 4 675 m 2 et l'altitude oscille autour de 16 et 
17 mètres au-dessus du niveau actuel de la mer. Les zones 
d'occupation sont délimitées au nord, à l'est et à l'ouest 
par des affleurements et des escarpements rocheux. Un 
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Characterist ic Groswater points f r o m the JgEj-3 site 
Pointes caractéristiques d e la pér iode Groswater , site JgEj -3. 

étang marque sa limite sud. Le site est composé de 10 struc­
tures d'habitation semi-souterraines et d'un minimum de 
7 structures de tente. Les travaux d'excavation ont porté 
sur 6 des habitations semi-souterraines et 5 structures de 
tente ainsi que les espaces interstructuraux, pour une 
superficie fouillée de 574 m 2 (figure 2). 

Les habitations semi-souterraines possèdent une forme 
bilobée avec des dimensions variant entre 3,80 x 3,30 m et 
5,40 x 3,80 m et une profondeur moyenne de 0,30 m. Aucun 
aménagement interne n'a pu être identifié précisément en 
raison de l'occupation répétée des espaces immobiliers. 
Toutefois, quelques aménagements étaient suggérés par des 
regroupements de roches et de dalles représentant 
possiblement des restes d'aires de combustion, mais celles-
ci ne contenaient aucune trace de matière organique. Les 
structures de tente sont de formes circulaires et ovales avec 
des dimensions variant entre 3,0 m de diamètre et 4,10 x 
2,70 m. Aucun aménagement interne n'y a été décelé. 

Parmi les autres aménagements anthropiques obser­
vés, on n o t a i t la présence de n o m b r e u s e s fosses 
d'entreposage dont l'une était constituée de trois dalles 
disposées verticalement, quelques foyers externes avec tra­
ces de combustion mais sans matière organique et des 
pavements et des alignements de roches. Quelques-uns de 
ces aménagements ont été observés en association avec l'un 
ou l'autre ou avec une structure d'habitation. Entre autres, 
l'une des fosses d'entreposage avait été aménagée sur le 
bourrelet d'une des habitations semi-souterraines. 

Les trois campagnes de fouilles ont permis la collecte 
de 18 977 objets lithiques. La collection comprend 2 621 
outils ou fragments d'outils et 16 356 éclats de débitage. Le 
métachert de Ramah est la matière première la plus fré­
quente représentant près de la moitié de la collection. Il est 
suivi par le chert qui compte pour un peu plus du tiers des 
objets récupérés. Le quartz et le quartzite de Diana sont 
aussi présents en nombre significatif, alors que le quartzite 
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with sizes ranging from 3.0 x 3.0 meters to 4.1 x 2.7 me­
ters. Again, it was impossible to indentify the internal 
features. 

Other antrophic features include a number of cache 
pits (one of thern composed of three flat rocks stacked ver­
tically), some outdoor hearths with traces of combustion 
(but no organic matter) and some stone alignments and 
paved areas. Some of these artifacts were associated with a 
habitation or other structure. Also one of the cache pits 
was on the rim of one of the semi-subterranean dwellings. 

The three field seasons at the site produced a total of 
18,977 lithic objects. This includes 2,621 tools or tool frag­
ments, and 16,356 flakes, the by-products of tool-making. 
The main type of rock used, accounting for nearly half the 
objects, was Ramah's metachert. About a third of the items 
are made of chert. A significant number of items are made 
of quartz and Diana quartzite. A few items are made of 
local quartzite, metabasalt, nephrite, slate and steatite (soap-
stone). 

Nearly half the tools in the collection are miroblades 
and blades. There are also a number of chipped and pol­
ished points, some with a box-based proximal ending, 
typical of the Groswater culture. There are also retouched 
flakes, bifacial objects, chipped and polished knives, burins 
and burin like tools, and a variety of other tools such as 
cores, side blades, burin spalls, abenders, adzes, grinders, 
scrapers, awls, tip flutes, preforms, fragments of soapstone 
vessels and of a soapstoneTamp, and a number of polished 
fragments of unknown function. There is relatively little 
organic material or other remains; these include seven bone 

fragments which appear to be from seven different species, 
a few samples of red ochre, and bits of charcoal, but not 
enough for carbon dating. 

Preliminary analysis of the lithic specimens suggests 
that the site was used during the Groswater phase, which 
marked the end of the Pre-Dorset period. In the absence of 
Carbon-14 dating, it is impossible to specify an exact time 
in the Groswater phase, which spanned for about 1000 
years on the Labrador Coast — from 3,000 to 2 ,000 B.P. 
[before present]. However, some of the items - especially 
the highly polished objects and the large proportion of 
Ramah's metachert - suggest that the site was likely occu­
pied during the latter half of the Groswater phase, or 
between 2,500 and 2,000 B.P. (Cox and Loring, 1986). Cer­
tain elements reminiscent of the Dorset culture, such as 
the removal of tip flutes on the box-based type points could 
support this theory, but it remains to be determined 
whether there was any direct link between the two groups. 
At the moment, most researchers don't think there was 
any link between the Groswater and Dorset groups. 

Until the discovery of JgEj-3, the only known Groswater 
sites were on the Labrador coast, in Newfoundland and on 
the Lower North Shore of the Saint Lawrence River (Tuck 
and Fitzhugh, 1986). So this discovery changes our under­
standing of the period considerably. It is quite possible that 
other Groswater sites will be identified in Ungava Bay and 
the Quaqtaq and Kangirsujuaq areas, which will signifi­
cantly modify our current knowledge of the human 
occupation of the Eastern Arctic. 

local, le métabasalte, la néphrite, le schiste et la steatite 
sont aussi présents, mais pour une portion négligeable de 
la collection. 

La collection d'outils est dominée par les microlames 
et les lames qui comptent pour près de la moitié de 
l'outillage. Elle comprend aussi une quantité importante 
de pointes de projectile taillées et polies dont plusieurs à 
encoches latérales et à base droite ('box-based point', objet 
typiquement associé à la phase Groswater), des éclats re­
touchés, des objets bifaciaux, des couteaux taillés et polis, 
des burins et pseudo-burins, ainsi qu'une variété d'outils 
présents en moins grand nombre (i.e., nuclei, armatures 
latérales, chutes de burin, polissoirs, herminettes, affûtoirs, 
grattoirs et racloirs, perçoirs, cannelures distales, ébauches, 
quelques fragments de pots en steatite et un fragment de 
lampe ainsi qu'un nombre relativement important de frag­
ments polis à fonction indéterminée). Les restes organiques 
et autres vestiges y sont peu nombreux. Parmi ceux-ci, nous 
notons sept fragments d'ossements appartenant à sept es­
pèces différentes, de petits échantillons de charbon de bois 
insuffisant pour une datation et quelques échantillons 
d'ocre rouge. 

Les analyses préliminaires de la collection lithique ont 
permis d'attribuer le site JgEj-3 à la phase Groswater qui 
marque la fin de la période prédorsétienne. Toutefois, l'ab­
sence d'une datation absolue par la méthode du 1 4 C nous 
empêche de placer l'occupation du site à un moment précis 
de cette phase, qui couvre environ 1 000 ans d'histoire sur 

la côte du Labrador (3 000 à 2 000 ans A.A.). Néanmoins, 
certains éléments de la collection, notamment le polissage 
extensif de certains types d'objets et la forte proportion de 
métachert de Ramah, suggéreraient une occupation pen­
dant la deuxième moitié de cette phase (2 500 à 2 000 ans 
A.A.) (Cox et Loring 1986). La présence d'éléments rappe­
lant le Dorsétien, tel l'enlèvement de cannelures distales 
sur des pointes de type 'boxed-base' pourrait aussi venir 
appuyer cette hypothèse, mais, dans ce dernier cas, il reste 
à déterminer si il y a ou non un lien direct entre ces deux 
groupes. Pour l'instant, le consensus est plutôt à l'inverse : 
les groupes ne seraient pas reliés. 

Jusqu'à la découverte de JgEj-3, les sites de cette phase 
étaient exclusivement identifiés sur la côte du Labrador, à 
Terre-Neuve et sur la basse Côte-Nord du Saint-Laurent 
(Tuck et Fitzhugh 1986). L'attribution du site JgEj-3 à cette 
phase modifie donc sensiblement notre connaissance de 
celle-ci. Nous pouvons maintenant entrevoir l'identifica­
tion d'autres sites de cette phase dans la baie d'Ungava et 
dans la région de Quaqtaq et de Kangirsujuaq et ainsi 
modifier de façon significative l'histoire de l'occupation 
humaine de l'Arctique de l'est. 
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Errata 
I n i s s u e # 1 0 o f T u m i v u t . 

The adoptive mother of Simon 
Aliqu was Betsy and not Annie as 
stated in Tumivut 10. Also the people 
in the photograph on page 9 have been 
identified by Maggie Aqiaruq Aliqu as 
follows, from left to right: Annie 
Tullauraq, Maggie Aqiaruq (Aliqu), Jani 
Q a q u t u q (boy s t a n d i n g ) , J u a n i 
Oqaituq, Miari Putuji, Jusipi Qaqutuq. 

Errata 
R e c t i f i c a t i o n d e s e r r e u r s d a n s l e 
n° 1 0 d e T u m i v u t . 

La mère adoptive de Simon Aliqu 
se nommait Betsy et non pas Annie. 

Par ailleurs, Maaki Aqiaruq Aliqu 
a identifié les personnes apparaissant 
sur la photo de la page 9. Ce sont, de 
gauche à droite : Annie Tullauraq, 
Maaki Aqiaruq (Aliqu), Jaani Qaqutuq 
(garçon debout), Juani Uqairuq, Miari 
Putuji, Jusipi Qaqutuq. 
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C O L L E C T I O N : Frederika Kn ight ( F K - 5 9 ) 
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Pita Qasalluaq's 
Encyclopedia 
an excerpt f rom Pita Qasalluaq's 
Notebooks 

Pita Qasalluaq was born near Kuujjurapik in 1905. He 
lived the later part of his life in Inukjuak until his death in 
1982. Pita spent much of his youth inland with other mem­
bers of his family. Tumivut will print excerpt from his 
writings in this and later issues. 

I know the old Inuit way of life. Inuit of old used to 
work hard and they lived only on country food. Today, 
they hardly even value bannock as food. I know for a fact 
that the only [white goods] Inuit appreciated were tobacco, 
tea and bullets. These are people of old I'm talking about. 
They used to have only caribou skins for clothing and they 
used an old file for a flint to light up a fire. When they 
were lighting up, they used an old rag, lit it [with sparks] 
and then blew on it to start a fire going. They also used to 
go out to hunt after dark. 

During the summer, we used to live inland. In the win­
ter, we moved towards the bay. The Inuit were very busy 
all day so they didn't have time to eat. They only ate after -
they'd unpacked their belongings and finished their work. 
I used to think caribou meat was the only food in the world, 
but I later found out Qallunaaq food was delicious. The 
Inuit used to drink water only after they had melted snow 
over a stone lamp. They built igloos at dusk and only fin-

L'encyclopédie de 
Pita Qasalluaq 
Extrait des cahiers de Pita Qasalluaq 

Pita Qasalluaq est né près de Kuujjuarapik en 1905. Il a 
vécu une partie de sa vie à Inukjuak, jusqu'à sa mort en 
1982. Pita a passé sa jeunesse à l'intérieur des terres avec 
d'autres membres de sa famille. Tumivut publie des 
extraits de ses cahiers dans ce numéro et les prochains. 

Je connais les anciennes coutumes des Inuit . Ils 
trimaient dur et se nourrissaient seulement de gibier 
sauvage. Aujourd'hui, ils ne voient plus de bannock bien 
souvent sur leur table. Je sais aussi qu'ils appréciaient le 
tabac, le thé et les balles de fusil. Je parle des aînés ici. Ils 
n'avaient que des peaux de caribou pour se vêtir, et ils se 
servaient d'une vieille lime comme pierre à feu. Quand ils 
allumaient un feu, ils prenaient un vieux chiffon, le faisaient 
roussir, puis soufflaient dessus pour faire jaillir les étincelles. 
Ils avaient aussi coutume de partir à la chasse à la tombée 
de la nuit. 

En été, nous vivions à l'intérieur des terres ; en hiver, 
nous nous dirigions vers la baie. Comme ils étaient très 
affairés, les Inuit n'avaient pas le temps de manger dans la 
journée. Ils prenaient leur repas quand ils avaient fini leur 
travail et déchargé le traîneau. A une époque, je croyais 
que le caribou était la seule viande au monde, mais plus 
tard, j 'ai découvert que la nourriture des Qallunaaq était 
délicieuse. Les Inuit ne pouvaient boire de l'eau qu'après 

Tumivut 11 



L L c s n ^ j . v - e - J C Pr j <o- A T ^ < C _ > ^ L L C <>rwb 

A L j r > V n i . » ' _ D q P < ? V n b P r 7 < c r C O < r Q L C 

c L L n s < c _ i > ^ L L C . O c ^ c r I > Q J J C P P « O - o _ v < v n b . 

> p < i r ^ o _ r b b r b D C D A O - % A P V J t ^ s ^ 
> p > j c - , ; < c o - s P c s r o - b A?r-<?c_D>^ c. C I C L C - o - s p r b 

L L A c D L c _ r b A _ D A C Q - A J L J ' a . A \ J c . C A V L o - c - a - T P 
L L A C D P PP«o- o - a . ^ L < ? c l > ^ . Cbd<l Pr J<o- > o - b b D < c 

C b d S A ' a . A c A L 7 t > ^ J L L C < V S P ' o - b > o - b b 3 < V b  

, b > f " L s s P o . L > < r k b D < " b ^ s s r p s L < d o - o - C V b 

t > o - b b J ' o _ S j < T D s b . A_oA c o - f V r U r r A i > < ? c > s L C , 
P r ^ c r D'doJ o-n_c_%bVfl b. >"_>cr « P c r c r n ^ C - t ^ P L C 
<?c_>% %Po_LJ>'cr c . P P « o - » L ^ P o-n.<ec_> < D c C A V L c r . 

< d o - < J B A ^ - C P T < l [ > " C - < C _ l > ^ b C C J30.F O ^ ' b 
> P > V V C PP«< r >P>Jc-^L c C n . > l J < V C . < C C P < e . > ' C S 
P?>"c -Ao-V b Sbt>f-L<?c_> sy b , < Q - O - A O - S ^ C b d o - V S A o J b 

> o - b b 3 < l V b D S ^ C C 6 - A C > o - b b 3 < , < ^ n b , b > M L J < l ( n . 
C A L b P P < 3 O - L > L L c o n p A ^ b v p t > v V a . A y b s r 
A d L P C d « c _ > s s P L C > L J I T < r V o - o _ V c u S c - D < I S r b 

A ' P o - ^ r ^ c O ' D 0 A ' J ' A j < l o - l > b _ ) < l q b . A - D A C 

A P n < U > ^ c > Q L C PP< lo - o . V , b ^ V S P C A J V < c > l C . 
» ^ < i r _ > > \ o < c - L r o - < < < v n b < T J P . 0 _ v > < 

< ^ % b o - b > Q - s j C P P < 1 O - A P < i c % b V J w o n p < ^ d c 

0 , < c _ > ° B T L C , ><e%L"c_ c <?c_>TbL . A ^ A C C A V L o -
, P L A " b ^ s < c _ > S S P L C D c D ^ V b PP<3o- < l \ i > V b S P 
> A ' o _ S o - <><7><r"Lc A A " b L - ^ < c _ > ^ L L C . 

_ob_-D b C K a . C A L L L r L < J b P c D r u < l V L c «6_o_Ao-S 
q P T o - b > ^ > q b > ^ V P C _oo_P A d < c _ V H o - P c D n _ < ^ c 

D sdCI> cCAc-V<?c_[>' ;L C > ' j < J r " - L C AHVP C S P L P >'-o<Tb 
A ^ r - o - < c - ^ n _ > p c . C A P P C D ^ < I V L C > ^ C I > S P D < J S P 

< > s r P C L z t > r i n b " P T ' y d D A " o _ < c _ [ > ^ L L C P c D r L < l _ o c 

D ' d O V I T . D C D A J P c D o _ < c - n ^ J < s b c - « o c K < c _ t > ^ L C 

ished them at nighttime; in time to settle in. I also remem­
ber they used to get seals with harpoons only. 

During the fall, after they'd killed caribou, they would 
bury the meat under a pile of rocks to save it for the winter 
season. Today, Inuit don't even want to smell anything 
that even slightly smells bad. But in the old days, they 
preferred food that was aged a little and had a particular 
smell to it. 

I've heard the same legends over and over. But I don't 
know any well enough to tell them. I can only tell my 
memories. The Inuit used to survive without any food 
sometimes, but when they eventually killed an animal, they 
would eat. They wouldn't eat for days. Even I wouldn't eat 
for days at a time. In those days, we would eat only if we 
had killed an animal. 

Long ago, we used to go out to hunt when the winter 
was harsh. We stayed inland all summer long to wait for 

the winter season, and when winter finally came, we would 
move out towards the bay. 

My late father used to know a lot about his ancestors. 
My late mother used to tell the same stories you've already 
heard, so I know those. Since it was the only way, the Inuit 
used to live in igloos during the winter. When they hadn't 
caught any seals for a long time, they lived in the dark and 
cold because they didn't have any seal oil to light with and 
heat with. They would be freezing inside the igloo. Inuit 
were very good at surviving, but the ones who were catch­
ing seals were better off than the ones who weren't catching 
any. All night they would stand over a seal airhole waiting 
for a seal to come up for air. When it finally came up, they 
would kill it with a harpoon. Even I used to do that. They 
never used a rifle. 

Those days, when it was summert ime, the Inuit 
couldn't run away from the mosquitoes, so they had to 

avoir fait fondre de la neige 
à la flamme de leur lampe en 
steatite. Ils bâtissaient leur 
igloo à la brunante, et lors­
qu'ils y entraient, il faisait 
déjà nuit . J e me rappelle 
aussi qu'ils ne chassaient le 
phoque qu'à l'aide du har­
pon. 

En automne, après avoir 
abattu un caribou, ils ca­
chaient la viande sous des 
piles de roches afin de pouvoir la récupérer en hiver. 
Aujourd'hui, personne ne veut sentir le moindre relent 
désagréable, tandis qu'autrefois, les Inuit préféraient la 
viande un peu faisandée, qui dégageait une drôle d'odeur. 
Les légendes, j 'en ai entendues quelques unes, toujours les 
mêmes, mais je ne les connais pas vraiment, alors je ne 
peux pas les raconter. Je peux juste raconter mes souvenirs. 

A _ o y ^ < T \ Inukjuak 
C L L D " d D c . > P > d c ' P J V C . 
Preparing to c a m p ? Travel ing by d o g t e a m in winter . 
C O L L E C T I O N : Nat iona l Archives of C a n a d a , Photo: D.L. M c K e a n d ( P A 1 0 2 1 0 5 ) 

Les Inuit devaient survivre 
sans nourriture, parfois des 
jours durant , jusqu 'à ce 
qu'ils capturent un animal. 
Il m'est arrivé de me passer 
de nourriture pendant plu­
sieurs jours. À cette époque, 
on ne pouvait manger que 
si on abattait un animal. 

Il y a bien longtemps, 
nous partions chasser quand 
l'hiver était dur. Nous res­

tions dans l'intérieur tout l'été, puis quand venait enfin 
l'hiver, nous nous dirigions vers la baie. Mon père, qui est 
décédé, en savait long sur ses ancêtres. Ma mère, morte elle 
aussi, me racontait les histoires que vous avez déjà enten­
dues, alors ce sont les seules que je connaisse. Comme il 
n'y avait pas d'autre choix, les Inuit vivaient dans des igloos 
en hiver. S'ils n'avaient pas pris de phoque depuis long-
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wear heavy clothes. They used to sweat a lot from the heat 
since all their clothing was made out of caribou skins. 

Inland, there are lots of mosquitoes. My late mother 
used to make smoke on the ground all day to try to keep 
the mosquitoes off the dogs. And when night came, she 
would let the dogs in the tent and keep them in through 
the night. There were so many mosquitoes that if my 
mother didn't make smoke, the dogs would be sucked dry 
of blood by the mosquitoes and die. The caribou were easy 
prey for the mosquitoes too so they ran a lot; trying to 
escape the mosquitoes. They would also jump in the water 
to try to get away from them. In these awful conditions, 
we would take off to go hunting, but we always had a cloth 
in our hands to use it to ward off the mosquitoes from our 
faces. 

In those days, the Inuit used to walk to hunt for cari­
bou because that was the only way they would eat. In the 
summer, we lived mostly on fish before we caught our first 

A j ) ' ^ < f ' , Inukjuak 
' b b - r < " D D c , ' b ^ - ' 3 3 " j , A _ o c V < ] < d x L C O l c r . 
C a n o e i n g a n d a m a n in a qa jaq (kayak) at the estuary of Inukjuak River. 
C O L L E C T I O N : N o t m a n Photograph ic Archives 

caribou. In those days, the Inuit used to go hungry. Today, 
the younger generation can't believe such things. They 
think the Qallunaaq food is the only source of nutrition, 
especially eggs. 

I have lived for a long time. I remember a time when 
there were only a few Qallunaaq merchants around. I was 
born near Kuujjuaraapik; during the spring, specifically 
when the bay was still covered in ice. 

temps, ils vivaient dans l'obscurité et dans le froid, parce 
qu'ils n'avaient pas d'huile de phoque pour s'éclairer et se 
chauffer. Dans ces cas-là, ils gelaient dans l'igloo. Les Inuit 
en savaient long sur la survie, mais ceux qui prenaient des 
phoques vivaient tout de même dans de meilleures condi­
tions. À la nuit, les chasseurs allaient se poster près d'un 
trou d'aération dans la glace et attendaient là que le pho­
que vienne y respirer. Quand le phoque apparaissait enfin, 
ils le tuaient d'un coup de harpon. Ils n'utilisaient jamais 
un fusil quand ils attendaient ainsi, à l'affût d'un phoque. 
Même moi, je faisais cela aussi. En été, à cette époque, les 
Inuit étaient harcelés par les moustiques ; comme ils por­
taient des vêtements en peaux de caribou, la chaleur les 
faisaient suer abondamment. 

Il y a beaucoup de moustiques dans l'intérieur. Ma mère 
avait coutume de faire de la fumée à la journée longue pour 
empêcher les moustiques de harceler les chiens. La nuit 
venue, elle laissaient les chiens entrer dans la tente pour y 
passer la nuit. Les moustiques étaient si nombreux qu'ils 

risquaient de tuer les chiens en suçant tout leur sang, et 
c'est pour cela que ma mère les éloignait avec la fumée. Les 
caribous, qui étaient une proie facile pour les nuées de 
moustiques, courraient partout en tentant de leur échap­
per. Parfois, ils se jetaient à l'eau pour trouver un peu de 
répit. Malgré ces affreuses conditions, nous allions chasser, 
mais nous tenions toujours un chiffon à la main pour éloi­
gner les moustiques de notre visage. À cette époque, les 
Inuit partaient chasser le caribou à pied. C'était le seul 
moyen de se procurer de la nourriture. Mais pas en été ; 
avant de pouvoir chasser le caribou, nous mangions sur­
tout du poisson. À cette époque, les Inuit avaient l'habitude 
de la faim. Les jeunes générations d'aujourd'hui ne croient 
pas ces choses. Ils pensent que la nourriture des Qallunaaq, 
les oeufs en particulier, est la seule source de nutrition. 

J'ai vécu longtemps, et je sais qu'il n'y a plus que quel­
ques marchands Qallunaaq maintenant . Je suis né au 
printemps près de Kuujjuaraapik ; il y avait de la glace sur 
la baie. 
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j n b : 
www.avataq.qc.ca 

Avataq on t h e Web 
Avataq has just launched its site 

on the Internet, featuring information 
on the Institute, and a long text on 
the region written by the late Taamusi 
Qumaq, accompanied with photo­
graphs and a map. But the focus of the 
site is the Nunavik Inuit Art Collection, 
of which 60 pieces are shown. We hope 
to make the collection and the insti­
tute better known through this Web 
site, which you can visit at: 
www.avataq.qc.ca 

Avataq sur l ' Internet 
Avataq vient tout juste d'inaugu­

rer son site i n t e r n e t , m e t t a n t en 
vedette de l'information sur l'institut, 
et un long texte sur la région écrit par 
feu Taamusi Qumaq, et accompagné 
de photographies et d'une carte. Le 
sujet central du site est la collection 
d'art inuit du Nunavik, dont on mon­
tre une soixantaine d'oeuvres. Nous 
espérons faire mieux connaître la col­
lection et l'institut par ce site, que vous 
pouvez consulter à : 
www.avataq.qc.ca 
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Avataq Sweat Shirt Offer 
A limited quantity of the Avataq 

Sweatshirt is now available. These 
sweatshirt are white, with long sleeves, 
green inscription in Inuttitut only, 
translating as "I am proud... to be a 
native." Avataq logo on the sleeve. 
Size: X-large. $25 plus shipping. Ask 
for it today! 

Chandail Avataq en coton • 
ouaté • 

En e x c l u s i v i t é , le c h a n d a i l * 
d'Avataq est offert en quantités limi- . 
tées. Il est blanc à manches longues, • 
et on y lit une inscription syllabique • 
en lettres vertes, qui se traduit: "Je suis # 

fier (e). . . d'être autochtone". Le logo • 
d'Avataq se trouve sur la m a n c h e . • 
Grandeur: X-large. Prix: $25 plus les # 

frais d'envoi. Demandez-le! • 

http://www.avataq.qc.ca
http://www.avataq.qc.ca
http://www.avataq.qc.ca
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< d < T C r , Q u a q t a q , 1 9 7 3 
^ J V C > P O L ' ; A s s r As"-J<A<r'. 
Boys p lay ing o n t w o boats 
Des garçons s 'amusent sur les ba teaux . 
C O L L E C T I O N : NFB Col lec t ion , Cour tesy of t h e C a n a d i a n M u s e u m of C o n t e m p o r a r y Photography . 
Photo : D . Bancroft (A NFB 7 4 - 3 7 0 1 ) 
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" d < r c r . Q u a q t a q , 1 9 6 6 
Sc- > C C T " b o _ ^ V b s P J W " . 
Char l ie Put tayuk carry ing sculpins (ug ly f ish). 
Char l ie Put tayuk et sa prise d e chabots . 
C O L L E C T I O N : Louis- |acques Dorais , Photo : Louis-|acques Dorais ( I N D LJD 0 4 0 ) 




